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C A D U C A  Coroila , 'Corolle promptement-caduque. 
. Qui tombe au moment où elle s'épanouit. , 

Caducum Foliunz , Feuille promptement-caduque. Qui 
tombe avant la fin de l'été. 

Coducum Perianthinm , Périanthe promptement-caduc. 
Q u i  tombe avant ,l'èpanouissen~ent de la corolle. 

Caruleo-purpureus Flos , Fleur couleur de pourpre- 
violet. 

~reriieus Plos, Fleur blede. 
Casizu Flos , Fleur bleu - grisâtre. La Ronce bleu- 

grisâtre ( Rubus clesius , L. ) 
Cespirosa Folia , FeuiHes en gazon. 
Cmpitosle P lan ta ,  Plantes en gazon. A &sieurs 

tiges partant d'une même racine. Les Graminies, 
les Mousses , etc. 

CaIarnariœ Planta, Plantes qui ont quelques rapports 
avec les Souchets. Elles forment le troisième Ordre. 
naturel de Linne'. 

Calcar,  Éperon. Protubérance en forme de cône 
droit ou recourbé, produite dans plusieurs sortes de 
fleurs par le prolongement du Nectaire ou Miellier. 
Tels sont les éperons des Orchis,  des Linaires, elc. 
D e  ce mot on a fait : 

Calclrrata Corolla , Corolle A 6peron. 

Calcaria, Ergot. Maladie ainsi nommée, à cause de 
Ia ressemblance de la graine qui  en est le produit, 
avec i'ergot d'un Coq. Plusieurs Végétaux de la famille 
des Graminées, et sur - tout le Seigle, sont sujets 2 
l'Ergot, et deviennent , lorsqu'ils en sont attaqués, 
très-dangereux pour les hommes et les animaux, 
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Caldarium , Serre chaude. Bâtiment oh , à raide 

d'une chaleur artificielle, on entretient et on  conscrve 
les Plantes étrangères, qui ne pourroient résister aux 
rigueurs de nos hivers. Les Serres se  divisent, I.@ en 
Serres  chaude^ ; 2.' Serres tièdes ; q .O orangerie;. 

Les Serres chaudes sont destinées à recevoir. les 
Plantes de la Zône torride, qui ne cessant de végéter 
avec activité , fleurissent et fructifient plusieurs fois 
pendant le cours d'une année. O n  doit y entretenir, 
en hiver, une chaleur d'environ rz degrés ; niais le 
soleil d'été la porte quelquefois a 36 , le tout au 
thermomètre de Réouinrrr. 

Les Serres tiidec renferment les Plantes voisines du 
Tropique, et  qu'on appelle assez généralement Plantes 
It18 Cap , notainment les Plantes grasses. Les deux 
extrêmes de leur chaleur sont 4 et 12 degrés. 

Il faut que ces deux sortes de Serres puissent etre 
échauffées à volonté par un O> plusieurs fourneaux, 
dont la chaleur se répand par des tuyaux, et dont 
la construction, comme celle des Serres elles-mêmes, 
est soumise à des principes dictés par l'expérience. 

L'Orangerie, dans laquelle il est nécessaire de pra- 
tiquer aussi un foi~rneau dont o n  fait usage dans les 
grands froids, est destinSe à renfermer pendant l'hiver 
les Plantes des climats chauds sans être brûlans, cmest- 
à-dire du midi des Zônes tempérées, qui ne pourroient 
point passer cette saison en plein air. Les extrtmes 
de leur chaleur, sont z et IO degrés. O n  doit ordi- 
nairement sortir les Plantes d'orangerie au renou- 
vellement des feuilles du Chlne, et les rentrer à la 
floraison du Colchique. 

Il faut ,  dit Aàanson ,  observer huit choças dans 
I'établissement et la conduite des Serres .- 

r .O Leur construction. 
2.O La construction des couches et  du 

fourceau. 
D 3 .  



3." Le temps de semer. 
4." Le temps de rentrer les Plantes dans 

les Serres, et  celui de les sortir. 
5." Leur distribution. 
6.' L'administration de la chaleur et  de 

la lumière. 
7." Le renouvellement de l'air. 
8 . O  Les arrosemens. 

Chacune de ces parties est soumise à des principes 
.particuliers , mais ces principes varient suivant le 
climat où l'on est. A Paris, on sort les Plantes 
d'Orangerie le premier Mai, e t  on les rentre le premier 
Octobre; on sort les Plantes du Cap le quinze Mai,  
e t  on les rentre le quinze de Septembre ; on sort les 
Plantes de la Zône torride le quinze Juin , et on  
les rentre le premier Septembre. 

La construction d'une Serre r'oule sur onze points 
principaux : 

r." Sa position. 
2." Sa figure totale: 
3." Sa profondeur. 
4." Sa hauteur en devant. 
5.0 L'inclinaison du mur du fond. 
6." La hauteur de ce même mur. 
7." Sa longueur. 
8." L'évasement des serres. 
9." Les châssis. 
IO." Les vitraux. 
II." Les divisions des vitraux. 

r. 

, Cultndarium Flora ,. Calendrier de Flore. Nom d'une 
Dissertation des Aménités Acndèmiques de Linné. Les 
anciens Botanistes avaient observé que dans l'éco- 
nomie générale de la Nature, le développement des 
fleurs avoit lieu s!bccessivement dans des .mois er 
des jours déterminés. Ils avaient même saisi-les vues 
du Créateur , de ne jamais laisser .le théSue de Flore 
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vide , OU sans offrir de nouveaux Spectàcles. Mais 
Linné a été le premier qui ait rassemblé un certain 
nombre d'observations pour -dPterminer à quelle 
époque les fleurs des principaux genress'6panoriissefx, 
e t  pour en former ce qu'on appelle le Calendrier dc 
Flore. Avant Linné, plusieurs Botanistes,avoient dis- 
tribué les Plantes de leurs Flores suivant l e  temps de 
la floraison. Dillen, dans son Cataldgue des Végétaux 
qui croissent spontanément autour d'lène , n'avoit 
eu  égard dans la distribution de .ses Plantes, qu'au 
temps de la floraison. Lindern, dans son H o m s  Alsa- 
t icus,  avoit adopté la n~êrne.méthode. Mais ni Dillen, 
ni Lindern, ni les autres Botanistes leurs prédkesseuïs 
OU leurs successeurs, n'avoient eu l'idée de  former 
un Calendrier, en indiquant pourLtous  les jours de 
l'année une des Plantes qui fleurissent'$ telle date: 
Dans ce sens on ne peut dresser un Cdendrirr de FIore 
que depuis le mois de-Jévrier , jusqu'a la fin du- 
mois de Novembre. Les Mousses et les Lichens pour-: 
roient remplir les-vides pour les mois de Décembre 
et Janvier ; mais le$ observations sur- leur floraison 
në sont pas encore assez rigoureusemènt exactes, 
$our complèfer ce Calendrier. E n  admettant qu'une 
suite d'observations bien faites déterminent pour 
chaque jour de l'ani~ée l'épanouis~ement d'une espèce 
de fleur , cet Almanach végétal - deviendra tou-' 
jours fautif suivant les années , et  les divisidns- 
des saisons. O n  sait que lorsque l'hiver est très- 
doux et le printemps pluvieux , la floraison des Plantes 
Vernales est avancée de trente à quarante jours ; e t  
que lorsque le printemps est froid ,_elle est retardée 
dans la même proportion. La Nature a la véritC 
reprend ses droits dans les mois de Juid , Juillet 'et  
Août , les Plantes Estivales fleurissant à peu près 
dans ces circonstances aux mbnes époques que les- 
années précédentes. On ohserve également yuc 

4 
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les années où les vents du Nord régnent avec force. 
dans les mois les plus chauds, l'épanouissement des 
fleurs et la maturité des fruits sont retardés de plu- 
sieurs seniaines. 

Calidre Planta!, Plantes des pays chauds. 

Calfosa Seminu , Semences calleuses. 

Caivus , Chauve.. Gocrtner emploie cette expressio~ 
pour désigner les semences qui ne sont ni ai$rettées, 
ni chevelues, et que les Botanistes nomment ordi- 
nairement nues. 

Calycina Corolla , Corolle teinte en vert , comme 
un calice. 

. . 
Calycinafes Spina , fpines Calicinales. Q u i  naissent r 

immédiatement sur le calice. 

Catycisrœ , Calycistes. Nom donné par Linné aux 
Botanistes qui on t  choisi le calice pour base de I 

1 

leurs systêmes. 

Calycuhtum Perianthium. Ce mot s'applique aux 
fi eurs Composées, dont les écailles inférieures du calice 
séparées, imitent un calice accessoire. Dans les Chi- 
corées ( Cichorium-). 

I, 
f 

. Calycu!us. Espèce de petit calice , qui environne 
sri, autre calice. Dans les Eillets ( Dianthus ) , les 
Mauves ( Malva ). 

Calyptra, Coiffe. Calice des Mousses en forme de 
cornet o'u d'entonnoir renversè sur l'urne. Cette coif i  
y est d'abord adhérente , mais ensuite etle se détache 
et tombe, quand.17urne approche de la maturité. 

Ca&, Calice. Production de l'écorce de la plante, 
servant d'enveloppe extérieure aux parties de la fructi- 
fication. Linné en a distingué sept espèces, savoir 2 
1," le Périanthe ( Perinnthirrm ) ; 2.O la Collerette 



( InvoZucrum ) ; 3.O le  Chaton ( Amentum) ; 4.' le 
Spathe (Spatha ) ; 5.O la Balle ( Giuma ) ; 6." la Coil% 
( Calyprra ) ; 7 . O  la Bourse ( Y o i v . ~  ). 

O n  distingue le Calice e'n Propre et en Commun. Le 
Calice Propre est celui qui ne renferme qu'une seule 
fleur , dans les Roses ( Rosa ) ; il se divise en 
simpfe ou double. Le Calice Commun est celui qui \ 

renferme plusieurs fleurs portées sur un même récep- 
tacle, e t  souvent pourvues daim Calice propre, dans 
les Scabieuses ( Scabiosa) .  O n  divise le Piriantlie en 
Calice 1.0 de la Fructi jcation, lorsqu'il réunit les éta- 
mines et  les pistils ; 2.O de la Fleur, lorsqu'il contient 
les étamines sans l'ovaire ; 3." du Fruit , lorsqu'il 
renferme l'ovaire sans les étamines. 

Dans les fleurs Complêtes , c'est-à-dire pourvues d'un 
calice et d'une corolle, la determination de ces deux 
parties n'éprouve aucune difficulté. Mais il n'en est 
pas de même dans les fleurs IncomplJres , c'est -à- dire 
qui n'ont qu'une seule enveloppe, qu'on peut prendre 
pour Calice o u  Corolle. Les Auteurs classiques ne  
s'accordant pas sur ce point ,  il seroit plus commode 
pour I'ètude e t  moins arbitraire de convenir que  dans 
les cas douteux,  toute enveloppe unique des sexes 
prendroit le nom de Calice; et  si quelq~ies calices sem- 
blables aux corolles paroissent d'abord ébranler ce  
principe, le Botaniste instruit 'trouvera bientôt' dans 
i'analogie le moyen de l'affermir. La concrétion avec 
l'ovaire , la persistance avec accroissement , l'appa- 
rence de péricarpe, et  quelquefois le remplacement 
même de cet organe , sont des qualités que le Caiice 
peut avoir , et  que la Corolle n'a jamais. Mais 
comme ces attributs du Calice ne peuvent pas tou- 
jours 6tt'e saisis au moment où ilne fleur est soumise 
a l'examen pour être déterminée , et qu'il importe 
d'avoir une base pour se fixer, Linné a dit qu'on 
pouvoit prendre à volonti: pour Calice ou Corolle, 



f enveloppe des Ctamines et des pistils. vbilà pourquo? 
il donrre au Calice l'épithète de Corollinus , c'est-f dire 
coloré comme une corolle , et à la Corolle celle d e  
Calycina, c'est-à-dire teinte en vert comme un calice. 

Le Calice doit Ctre considérè relativement, 1 .O au 
NOMBRE ; 1 I . O  à sa COMPOSITION; TT1.O à ses PARTIES ; 
3V.O à ses DIVISIONS ; V." à sa FIGURE ; V1.O à son 
ÉGALITÉ ; VII." à son BORD ; VI1I.O à son SOMMET ; 
1 X . O  à sa PROPORTION ; X.O à son INSERTION, OU 

an lieu qu'il occupe ; XI." à sa DUKEE. 
1.O Le Cclicc considéré relativement au NOMBRE 

(Numev.cc) , est : 
- - 

I ."-Nul (AWlus ) , dans les Tulipes (TuLiPa). . 
2." Simple (Unicus), dans les Primevères (Pr i -  

mula ). 
3." Double ( Duplex ) , dans i& Mauves - 

( Malva) .  
IL0 Le Calice considèrè relativement à sa COMPO- 

SITION ( Compositio ) , est : 
1." Composé d'écailles placées en recouvre- 

ment les unes sur les autres (Imbricatus) , 
dans les Épervières ( Yieracirirn). 

2." Sec et roide (Squarrosus),  dans les Char- 
dons ( Carduus). 

3." Aiigmenté ( Auctus ) , dans les Bidents 
( Bidens ). 

4," Commun A plusieurs fleurs ( Mult$'otp) , 
dans les Scabieuses ( Scabiosa ) , et les - 

Plantes de la Syngenesie. 
I 1 i . O  Le Calice considéré relativement à ses P~l7~1z.S 

( Partes ) , est : 
i .O A un seul feuillet ( Motlophyllu~ ) , dans 

. 

les Primevères ( Prirnrrla ). ' 
2.' A deux feuillets ( Diphyllus ) , dans les - 

Pavots (Papaver) ,  



C A L '  $9 
3 .O A trois feuillets ( Triphyllus) , dans l'gphè- - 

mère de Virginie ( Tradescantia Virginia- 
n a ,  L. ) 

4." A quatre feuillets ( Tetraphyllus) , dans 
les Crucifères ( Sitiquoscc ). 

5.O A cinq feuillets ( Pentaphyllus) , dans les 
Cistes ( Cistus ). 

6 . O  A six feuillets ( Hexaplyllus ) , dans 
l'Épine-vinette ( Berberis vulgaris , L . )  

7 . O  A dix feuillets ( Decaphyllus ) , dans les 
Hibisques (Hibiscus ). 

1V.O Le Cdlice considér6 relativemert à ses D m -  
SONS ( Lacinia ) , dont on compte le nombre dans 
les Calices à un seul feuillet, est : 

1.O Entier ( Znteger ) , dans le Genipe (Gc- 
nipa ). 

2 . O  A deux segmens peu profonds (Bifidus),  
dans les Utriculaires ( Utricularia). 

3." A trois segmens peu profonds ( Trifidus), 
dans les Fluteaux ( Alisma ). 

4.9 A quatre segmens peu profonds ( Quadri- 
jidus) , dans les Crétes de coq (Rhinanthus). 

5.O A cinq segmens peu profonds (Quinquc- 
$dus ) , dans les Tabacs ( Nicotiana ). ' 

6 . O  A six segmens peu profonds (Sexjfdus) , 
dans le Pavia ( P a v i a ) .  

7 .O  A huit segmens peu profonds,(Octofidus), 
dans les Tormentilles ( TormentilIa). 

8 . O  A dix segmenspeu profonds (Decemfidus), 
dans les Fraisiers (Frugaria).  

9 .O  A douze segmens peu profonds ( Duode- 
cimfidus) , dans les Salieaires ( Lythrnm ). 

V.O-Le Calice considèré relativement à sa FIGURE 
( Figura) , est : 

r .O Globuleiix ( Globosus ) , dans les Cucw 
bales ( CL>CILLJIL~S). 



2." En Massue ( Clavatus ) , dans les Cor- 
nillets ( Silene ). 

3." Renversé ( Refexus ) , dans les Asclé- 
piades ( Asclepias ). 

4." Redressé ( Erectus ) , dans les Primevères 
( Prirnuk ). 

VI." Le Calice considéré relativement i son 
ÉGALITÉ (Æqunli tas)  , est : 

1." Égal ( Xqual is  ) , dans les Lamprettes 
( Lychnis). 

2." Inégal (Inr~qualis) , dans les Cistes (Cistus). 
3." A segmens alterneî plus petits, dans les 

Potentilles ( Potenrilla ). 
VIL" Le Calice considéré relativement à son BORD , 

} (Marge ) , est : 
1." Trks-entier ( Integerrimus ) , dans la plu- 

part des Fleurs. 
2." A dents de scie (Serratus) ,  dans quelques 

espèces de Millepertuis ( Hypericum). 
3." Cilié ( Ciliatus) , dans quelques espè$es 

de Centaurées ( Centnuraa ). 
V'IIT." Le Calice considéré relativement à son 

SOMMET ( A p e x  ) , est : 
1.' Aigu ( Acutus ) , dans les Primevères 

( Primula ). 
2." Pointu (Acuminatus) , dans les Jusquiames 

( Hyoscyamus ). 
3.' Obtus ( Obtusus) , dans lès Nénuphars 

( Nympnaa 1. 
4.' A une seule dent tronquée (Unico  denti-, 

culo truncato) , dans les Verveines (Verbena). 
IX."' Le Calice considéré relativement à sa PRO- 

PORTION (Proport io)  , est : 
I .O Plus long que la Corolle (Corollâ longior) , 

dans les Sagines ( Sagina ). 



2 . O  Auss; long que la Corolle (Corolla q u a -  
l i s )  , dans quelques espèces de Ceraistes 
( Cerastium ). 

3." Plus court'que la Corolle (Corolla' bre- 
v ior )  , dans les Cornillets ( Silene ). 

X.' Le Calice considéré relativement à son INSER- 
TION ( LOCUS)  , erlveloppe la fleur, le fruit ou la 
fructification , et on l'appelle : 

1." Calice de la Fleur ( Fforis ) , dans la Linné$ 
( Linnaa bore&, L. ) 

2.. Du Friiit (Fructus) ,dans la Linnée (Linnrea 
borealis , L. ) 

3." De la Fructification ( Fructijcationis ) , 
dans les Pivoines (Pœonia) .  

XI." Le Celice considéré relativement à sa DURÉE 
( Duralio ) , est : 

1." Promptement-Caduc ( Caducus ) , lorsqu'il 
tombe avant ou peu après l'épanouissement 
de la Corolle , dans les Pavots (Papaver ). , 

2." Caduc-tardif ( Deciduus), lorsqu'il tombe 
avec les pétales par feuillets détachés, dans 
l'Épine-vinette (Berberis vulgaris , L. ) 

3." Persistant ( Persinens) , lorsqu'il subsisfe 
jusqu'h la maturité du fruit ,' dans les 

- ' Labiées. 

Cmbium , Cambium. ~ r è w  a nommé ainsi la liqueur 
épaisse et visqueuse , interposée entre le bois e t  
l'écorce, qui en détrilit Sadherence et rend leur sépa- 
ration facile. Daubenton lui attribue la formation de 
Pécorce et du bois. 

Campaniforme Pileurn, Chapeau en Cloche. Dans les 
Champignons. 

campa ni for mi^ vel CnrnpnnuZata Cotolia ; Corolle en 
Cloche. Ventrue, à tube court, à limbe dilaté, comme 
la base d'une cloche. Les Campanules (Campmula). 
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Camyanulati Flores, Fleurs en Cloche. Elles formenr 

la première classe ae Tournefort. , 
Campestres Planta, Plantes des cliamps. La Gentiane 

des champs ( Gentiana campescris , L. ) 
Canatyculat~m Foliurn , Feuille creusée en gouttière. 

Sillonnée de petites rainures droites et parallèles. 

Canal'ulatus Petiolus , Pétiole creusé en gouttière; 

Caricellatu Fungus, Champignon en forme dc grille. 
Les Clathres ( Clatbrus ). 

Candellaris , en forme de lustre. 

Candidus Fios,  Fleur couleur de blanc de lait. 

Capillaceus, Chevelu. Qui a un grand nombre de 
fibres qui ressemblent à des cheveux. 1 

Capillamenta. Nomdonné par Tournefort aux étamines. 

Capillaris Papus, Aigrette capillaire. De la grosseur 
d'un cheveu , sans division, n i  ramification. 

Capillus, Cheveu. Diamètre d'un crin, ou douzième 
partie d'une ligne. 

CapitattPlores, Fleurs en tête , ou en forme de tète. 

Ca$Ziirtiim Stigmd , Stigmate en tète. Dans la Bruyere 
cendrée ( Erica cinerea , L. ) 

Capitulum , Tete , Capitule.' Réunion de plusieurs 
fleurs ramassées presque en globe ou en boule. 
Cette partie varie dans sa forme , et on I'appelIe 
1." AYroildiE-( Subrotundürn) ; 2.O Globuleuse ( Glo- 
bosumj ; 3 . O  Arrondie d'un côté et aplatie de l'autre 
(Dimidiatum) ; 4 . O  entremêlée de fleurs et de feuilres 
( Foliosum) ; 5.O Nue (Nudurn).  La tête porte égale- 
ment le nom de 3aeiculus lorsqu'elle réunit plusieurs 
fleurs parailéles, rapprochées entr'elles et d'une égale 

- hauteur. - - 
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Capreohs. Voyez Cirrhus , Vrille. -- 

CapriJScatio , Caprification. Fkonclation des fleurs 
femelles d'une sorte de Figuier dioïque, par la pOU3- 
siére des étamines de l'individu mâle, appelé Caprifiguier. 
Au moyen de cette opération de la Nature , aidée 
en cela de l'industrie humaine, les figues ainsi fécon- 
dées grossissent , mûrissent , et donnent une récolte 
meilleure er plus abondante qu'on ne l'obtiendrait 
sans cela. 

La. merveille de cette opération consiste en ce 
que dans le genre du F i p i s r ,  les fleurs étant encloses 
dans le fruit, il n'y a que celles qui sont herma- 
phrodites ou androgynes qui semblent pouvoir être 
fécondées ; car quand les sexes sont tout -à  - fait 
séparés , on ne voit pas comment la poussière des 
kleurs miles pourroit pénhtrer sa propre enveloppe 
et celle d u  fruit femelle , jusqii'aux pistils , qu'elle 
doit féconder. C'est un insecte qui se charge de ce 
transport. Une sorte de moucheron- pa'rticulière au 
Caprifiguier ( Cynips psenes ,-L. ) y pond., y Gclot , 
s'y couvre de la poussière des étamines , les\porte 
par i'œil de la figue à travers les écailles qui e n  
garnissent l'entrée, jusque dans l'intérieur du fruit; 
et là , cette poussière ne trouvant plus d'obstacle, 
se dépose sur l'organe destin.& à la recevoir. . . 

L'histoire de cette opkration a _  été détaillée pn; 
premier lieu par Théophraste , le .premier , le plus 
savant o u ,  pour mieux dire, l'unique et vrai Bota-, 
niste de l'Antiquité, et aprhs lui par Pline chez :CS 

Romains; chez les Modernes par Jean Bauhin , puis 
par Tournefort sur les lieux mêmes ; après lui par. 
Pontedera , et par tous les Compilateurs de ~ o k n i ~ i i e  
et d'Histoire naturelle , qui n'ont fait que transcrire-' 
la relation de Tournefort. 

Capsula , Capsule. Péricarpe creux ; membraneux , 
s'ouvrant par ses panneam d'une manière déterminée: 
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Les parties qui le composent sont : 1.O les Battan* 
( Vglvre) , parois qui recouvrent extérieurement le 
fruit ; 2.O les Cloisons ( Dissepinrenta ) , parois qul 
séparent intérieurement le fruit en plusieurs loges ; 
3 . O  le Pilier ( Columclla ) , axe ou partie qui réunit 
les parois internes avec les semences ; 4 . O  les Logeî 
(Loculamenra) , espaces vides occitpés par les semences ; 
5 . O  le Réceptacle propre ( Recepraculurn propriurn ) ; 6 . O  

les Semences ( Semina ). Dans les Capsules à une 
loge, la colonne seminifère ou le placenta, supporte 
les semences. 

Capsulare Pericarpium, Péricape A capsule. Les P l a ~  teç 
capsulaires sont celles dont le fruit est à capsule. 
R a y  a fait de cette division sa dix-neuvième classe, 
Herba VasruLifera. 

Car6uncdus, Charbon. Maladie vulgairement appeIée 
'Nie l le ,  qui attaque et noircit les grains de cerraineç 
Plantes graminées , et sur-tout ceux de PAvoinc. 

Carcinoma, Chancres ou Ulcères coulans. Ouvertures 
plus on moins grandes r6pandues c i  et là sur les 
arbres , desquelles suinte m e  sève altérée, sous la 
forme d'une eau roussâtre, corrompse et très-âcre. 
Cette sanie corrosive endommage les parties qui- 
l'avoisinent , et fait q m  le mal se communique d e  
proche en proche, 

Caries,  Carie. Maladie dont on distingue en  r ri-' 
culture deux espèces : l'une qui attaque les atbres , 
et l'autre qui s'attache a certaines plantes herbacées ,, 
SUT-tout au Froment. 

Carina , Caréne ou Nacelle. Pétale infèrieur des 
corolles papiiionacées , ainsi appelé à raison de sa 
ressemblance avec la carêne d'un vaisseau. Elle esc: 
formée par la réunion de deux pétales. Elle renferme 
et couyre les étamines et les pistils. 

Ca! inutfi 
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a ; Corolle careriée ou'en carène. . 

Cirinatilrn Fololiirm ,"Feii;lle en carèrie.' Relevée lon- . - 
gitndinalement clans le milieu de sa surface infétieure 
par une $aillie ariguleusr et un peu tranchante. D'oh 
'l'on dit , en parlant dés 'feuillets dii calice 611 de$ 
valves des Graminées, CarEne aiguë, obtuse, ciliée. 

Carnerls Flos ,' Fleur couleiil.' d e  chair. 

Carnositas , Carnosité. Excr6issance charntie p r d ~  
duite à la superficie des feuilles par des insectes qui 
les piquent,, e t  y.déposent leurs œufs. 

i k i m z ! m  Faliuvi , Feuille ch~rnue.  Remplie inté& 
rieurement d'und pulpe solide et succrilente. Dans 
les Sedum, 

b r o ,  Chair. Substance ciu n > o h  ferme, qui 
compose certaines plantes, coiiirne les Cha:vp%nnnc ; 

.et certaines parties des planres , comme les Fruits , 
les %errilles, les Racines. 

Citrtilagineutn Folitrnt , Féuille Carti1a$inense. Don t  
.les bords sont pliis durs et plus f e r m ~ s  que le reste 
de 13 feuille, e t  qui approche de la consistance dii 

.cartilage des animaux; La Saxifrage cotyledon ( S a x i -  
frnga coyletlon , L. ) 

CaryophYllt-i Florei , Fleurs Caryophyllies. Ainsi 
nommées à raison de leur resseinblnnce a v x  I'Eillet, 

+La famille des Cu;joPh+!lL:ts a étk'laccrée par Tournqfurr , 
une partie des genres tpi la xoinposénr étant portes 
dans la classe des Rosncz'es. 

C.zsfrata Starnina , Étamines chitrées. Dépourvueç 
d'anthères. Dans quelques espGces {le Geramum. 

Cmratr 'o ,  Castration. Il y n deuu eqpkes de Cactra- 
tiens , savoir : ia Czstrarion 1." Arr;,%lcl:e ; ? . ~ N a r i : r r j X .  

La. prerniCre, est une op&-arion par Inqi:el!e on  
s'oppose i IL f4conJation de i'ovaiïc , en retrrinchnr 

E 



et coupant les anthères des étamines; La secbnde a' 
lieu , lorsque les étamines ou les pistils ont été 
rongés par quelque insecte , ou altérés par des pluies 
de longue durée, par une gelée ou par un coup de 
soleil. Quelques fleurs ont ,  outre leurs étamines par- 
faites , des filets naturellement châtrés , c'est-à-dire 
dépourvus d'antldres ; telles sont les Chclone, Big- 
nonia, Gratiota , etc. La conformation des flewons 
de quelques Syngenèses , offrent des exemples d'imper- 
fection équivalante à la Castration. 

Cauda, Queue. Fil nu ou pl~imeux , qui termine 
certaines graines, comme dans la Benoîte des villes 
(Geurn urbanum , L. ) ; la Clématite des haies ( Cle- 
maris vitalba , L. ) Ce qu'on nomme vulgairement 
Qzeue des fcuilles 011 des fleurs, s'appelle en Bsta- 
nique Pétiole et Pèdoncule. 

Caudata Semina , Semences terminées par une 
queue. 

Caudex , Tronc. Tige des Arbres. Elle est ascen- 
dante, et on l'appelle Tronc ; ou descendante, et d l e  
prend le nom de Racine. 

Le Tronc est une partie organique, composée elIeZ 
même de plusieurs autres parties distinctes, telles que 
l'Épiderme ( CuticuL ) ; les Couches Corticales ou le 
Liber ( Liber ) ; et le Bois parfair ( Lignum ) , danç 
le centre duquel est renfermée la Moëlle (Medulla)  , 
comme dans un canal. C'est par ralongement des 
fibres que s'opcre son accroissement en longueur . 
et c'est par I':iddition successive des couches ligneuses 
que se fait son accroirsement en largetir. 

Caulcscens Planta, Plante qui a une ou plusietirs 
tiges. Opposte à Acaulis , sans tige. 

Caulinum Folium ,-Feuille attachée h la tige . ROQ 

aux branches 
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Cmlinur Bu:b?is , Bulbe port& OU açsîse sur 1s tige. 

bans  les aisselles de la Dentaire à butbe ( Dentaria 
iulbifera, L. ) ; au sontmet de la tige, dads 1'Ail (Allium); 

Caulinus Pedunculur , P&dodcule aitach4 à la tige , 
non aux branches. - 

Cadis  ; Tige. Troric propre auf Iierbeb , sapiortant 
ks feuilles et la fructification. 

La Tige se divice , 1.O en SIMPLE ; II." RAMBVSE; 
H1.O COMPOSÉE.- - 

1.O La Tige SIMPLE, qui se continue vers le sommet 
sans divisions , est. : 

I. Entière ( Integer ). 
2 .  Nue ( Nudus) , dans Id Cuscute diEurope 

( Cuscuta Êuropsa,  L. ) 
3. Feuillée ( Foliatus ). 
4. Repliée ( Fltxuosus ). 
5. Roulée ( Yolubilis)  , A i  Gnuche a suivant 

le motrvemenr dti Soleil , dans le Hottbïon 
. 

(Humulus) : B à Droite D contre le mou; 
vement dd Soleil , dans les Liserons 
( Convolvulus ). 

6. Penchée ( Rcclinatw 5 dans le Figuier 
( Ficus ). 

7. fnclitde dans Sa lodgueur ( Proeamhens): 
8. Rampante ( Repetis ) dans le Lierre 

( Hedera ). 
9. Sarmenfedse ( S<rrmerito~uk ). 

ro. Patasite ( Pafilsitidus ) , ddns le Cui 
( Yiscum ). 

i r.  Arrondie ( Teres). 
12. Arrondie à deux angles oppokés (Anceps). 
1 3 .  A deux, troiaj qu8ti.e , cinq ou plu+ 

sieurs Côtés ( Di - tri - tetra - penta - PoZya 
gonus ). 

14. A trois Faces ou Pans ( Triquetrxrs). 
E n 



17 .  A trois , quatre, cinq ou plusieurs Angles 
( Tri - quadran - quinquan - mzritangularis ). 

16. Silionfi& ( Sulcatus ). 
17. Striée ( Strialus ). 
13. Lisse ( G l ~ z b e r ) .  
19. Velue ou garnie de poiis mous ( E l l o s u s ) ,  

dans quelques espèces de Rhus. 
20. Raboteuse ( S c a b e r ) .  
21. Garnie de poils roides ( H isp idus ) .  

IL0 La Tige RAMEUSE , c'est - à - dire garnie da 
rameaux latéraux , est : 

22. Ascendante ( Ascendrns ). 
23 .  Éparse ( E f u s u ~  ). 
24, Distique , écartée ( Distichus ). 
25.  A bras &tendus en croix ( B r a c h i n t w ) .  
26. Très-Rameuse ( Ramosissirnus). 
27. A Supports (Fulcrarus).  
28. Prolifère ( ProliJerus ). 

11110 La Tige COMPOSÉE , qui se divise en plusieurs 
rameaux , est : 

29. A Bras ouverts (D icho tomus ) .  
30. Sous-divisée ( Subdivisus ). 
3 1. Articulte ( Arriculatus ). 

Crnsurn Sirnplicium , Censure des Simples. Nom 
d'une Dissertation fort instructive des Aminirés Aca- 
démiques de Linné. On y trouve,  a la suite de quelques 
objcrvûrion~ préliminaires , deux listes de Simples : 
la première , des médicainens qu'on devroit bannir 
de la Ill,rtiCre Midicale;  la seconde, de ceux dont on 
peut tirer quelques avantages, et dont les propriétés 
sont constatées. 

Centuria Plantarum , Centurie des Plantes. Nom de 
deux Dissertations des Aménités Académiques de Linné. 
Elles contiennent la description des Plantes rares e t  

. .  . . . -  
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hon décrites , qui lui avoient été envoyées des diffé- 
rentes parties du Monde. 

Cera Arborca, Cire des ~ardirhers. On désigne SOUS 

ce nom diff2ren'tes préparations ayant la cire pour 
base, et qui sont employées pour favoriser la guérison 
des plaies des Arbres. La meilleure paroit être celle que 
l'on compose avec seize parties de c i r e ,  seize parties de 
résirie de pin ou thérébentine commune, et six parties 
de thérébentine fine ou thérébenthine de Venise. Mais 
cette cire est d'un trop grand prix pour Ctre employée 
communéinent ; elle a d'ailleurs, ainsi que d'autres plus 
communes d'une composition analogue , l'inconvé- 
nient de se fondre à l'ardeur du soleil ou de se détacher 
lorsque la plaie jette quelque suc, qui détruit aussitôt 
l'adhérence de la cire. Il vaut mieux employer l'onguent 
de Saint-Fiacre, et s~ir-tout le ciment de Forshyth. . 

Cerealcs P1anra?, Plantes Céréales. Dont les semences 
scrvent à faire du pain ; telles sont,  en grande partie, 
celles des Graminées. 

Cernui Flores,  Fleurs inclinées. 

Cernuus Pcdunculus, Pédor?cule incliné. De manière 
que la fleur regarde l'horizon ou la terre. Dans le 
Bident incliné ( Bidens cernua, L. ) 

C h a h r a ,  Chalaze. Petite tache colorée, ou petit 
tubercule qu'on apperçoit sur la surface extérieure de 
la membrane interne de la semence , et qui est formée 
par l'extrémité des vaisseaux onibilicaiix internes. 

Characreres Planrarum , Caractères des Plantes. On 
entend par Caractires en Botanique, des marques dis- 
tinctives , qui servent à Ciire reconnoitre Izs Végé- 
taux,  et les divisions ét~,blics dans leur ensein1;le. 
On distingue les Cdractér~s I .O des Classes , 2." des 
Ordres , ;.O des Genres. C s  derniers sont K ~ r u r e l s ,  
Essentiels, Artificiels CU Factices. 

E 3 
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Les Caractères classiques du S y t t m e  ~ c x u t t  sont 

iirés de la présence des &amines dans les vingt-trois 
premières classes, savoir : 1.0 du Nombre des éta- 
mines dans les onze premières ; 2 .O  du Nombre et de 
I'lnsertion des étamines sur le Calice dans la douzième, 
Icosandrie, et sur le Réceptacle dans la treizii.me, Po- 
lyandrie. 3.O Du iVornbrc et  de la Prot;ortion des éta- 
mines, deux grandes et deux petites, dans la quator- 
zième classe , Didynarnie; ou quatre grandes et dsux 
petites , dans la quinzième classe, Ztradynamir.  4.O De 
la  Connexion des étamines A par leurs Filamcns , a en 
u n  seul corps , dans la seizième classe, Monadelphie; 
b-en deux corps,  dans la dix-septième classe , D i n -  
delphie ; c en trois corps, dans la dix-huitième classe, 
Polyadelphie ; B par leurs Anthères, dans la dix-neuvième 
classe, Syngenesie; C par leur Adhérence au pistil, dans 
la vingtième classe , Gynandrie. 5.O De la Situarian 
des &amines 64 sur une seule plante ou individu , 
dans la vingt-unième classe, Monoecie; B sur deux 
plantes ou individus, dans la vingt-deuxième classe, 
Dioecie ; C sur plusieurs plantes ou  individus, dans* 
la vingt-traisième classe , Polygjmie.  

Les Çaructdres des Ordres du Systême Sexuel ,  sont 
tirés, 1.O du Nrnbre  des Pisri ls  dans les treize pre- 
mières classes, 2.O De la nature des semences Nun 
dans le premier Ordre ,  et  Corwe-tes dans le second 
Ordre de la quatorzième classe , Didynamie, 3 . O  De la 
e r m e  du fruit qui est une Silicufe dans le premier 
Ordre , et  une Si l i qw  dans le second Ordre dc la 
quinzième classe, Titradynamie. 4." Du A70mbre des 
hzrnines  dans les trois classes suivantes. ?.O a du 
Nombre, b de la Connexion , c de la Siruation de$ &?a- 
mines , dans la Gynandrie,  Monoecie, Dioecie et Pdy- 
garnie. 6.O Du Sexe des fleurs dans les six Ordres 
de la Syngenesie. Enfin , daas la Cryptogamie , les 
Ordres sont établis sur la distinctian de qoatr$ 

- 
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familles naturelles qu'elle renferme; savoir : les Fou- 
gares, les Mousses, les Algues, les Champignons. 

Cholorosis, BtioIernent. Altération qu'&prouvent les 
Plantes qui sont privées de la quantité :de lumière, 
qui est nécessaire à leui végétation. Les Plantes-trop 
serrées, au'tour desquelles l'air ne circule pas libre- 
ment, ou qui sont privées d e  la lumière du soleil, 
s'EtioZent. E!les deviennent maigres , eflïlées , pâles, 
poussent beaucoup en hauteur , et périssent sans avoir 
dorrné de fruit. Le moyen de prévenir l'&tiolernent 
ou d'y remédier, est de procurer aux Plantes l'air et 
la lumière dont elles ont besoin. 

Chrysocomus Flos , Fleur dorke. Chrysocoma lino- 
syris , L. 

Cicatricula , Petite Cicatrice. 

Cichoracea, Chicoracées. On désigne sous ce nom 
la famille des Semi-flosculenscs, qui  ont de l'affinité 
avec les Chicorées ; telles sont la Laitue ( Lactuca) , 
le Laiteron ( Sonckus ). 

Ciliatum F o h n ,  Fciiille ciliée. Dont le bord est 
garni longitudi~ialement de poils soyeux et parallèles. 
Les feuilles sont Ciliées à la base dans le Thym, le 
Serpolet , ( Thymus vulgaris , Serpillurn , L. ) 

Cirnenrum Forsythyunum , Cirnen t de Forshyth. Cette 
composition est un remède infaillible pour la gué- 
rison des plaies des Arbres ; elle peut même être 
employée pour ranimer leurs forces , les tirer d'un 
état de langueur accidentel , et procurer à un vieil 
arbre quelques retours de jeunesse. Cette utile dé- 
couverte, courotinée en Angleterre , a valu a son 
Auteur un prix de trois mille livres sterlings. La 
préparation de ce remède est sirnole et son usage 
facile. Voyer i'Intro(1uction à I'fituds de la Botanique, 
p3r Philibert , tome .2 , page 430. 

E 4 
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Ciheretu Flos , Fleur de couIeur cetidrée. 

I 

Cingens, qui  ceint. 

Cir cir~nlin Folil;, Feuilles recoc~iiillées. Repliées i n -  
férieurement en spirale. Les Fu;jlq+res. 

Circinnatn Folin, Feuilles tournkes en rond. 

Circumnascens, qui nait atitour. 

C:'rcumpositio , Marcotte. 'Opdration d ' ~ ~ r i c u i t u r é  
qui consiste à enterrer une branche, pour lui faire 
prendre racine. 

Les Branclies rampantes ou  près de terre , ont  
fait deç Msrcottes naturelles. Les Cuitivateurs , irni- 
tant  la 1 ~ a t ~ i r è  , onr rapproché les branches de 
la terre en les courbant ct la terre des branches-, 
en adaptant B celles-ci des corbeilles , des caissg , 
des pots,, des vases, des carnets en p lon~b  ou- en 
fer-llqnc , remplis de terre humectée de temps en 
teïcps , ct dans leiqueTç ils ont fait passer une branche 
q u i  :T 3 pris r'icine. Alors ils, l'ont sevrée , et ont 
oltenii par ce moyen , et en bien nioins de tempç - 
que par- lé' Scniis , Lin arbre tout for& 

Les ,~farcorrei'dif;érent des Buntures , en ce que 
ccideç-ci sont-dès, branche abcolunient séparhes de 
la plante A laqiielle elles appartiennent , tandis que 
lesJ4arco~tcs sont .ces .niêizies branches mises en terre, 
pendant qu'elle$ tiecnent encore a la plante. 

Circrrmscisn C a p d a  , Capsiile $'ouvrant horiYon- 
talement , ou comme une boîte à savonnette. 

Circurnscsiptio Folii , ~i rconf&ence  d'une feuille. 
Contour d'une feuille , abstraction fdite des sinus 
et des angles. ' , . 
. Circnrns~~lcns- 4omus. Se dit.; dlune feuille qiii , 
horizontal:: p~ndan t  ie iourS 5otèdresse en se'repliant 
en entonnoir pmdant la nuit , et fait le cornet. 

i r  



- 'C?ihosrrm Fo lhm , Feuille terminSe par une vrille. 

Cirrhosuni pinnaturn Foliirm , Feuille pinnée terminée 
par une vrille. 

Cirrhlu , Vrille. .Corps filiforme roulé en spirale , 
qui sert à la plante à s'attacher aux corps. voisins , 
comme danç le Cardiospermurn. Les Vrilles sont simples 
OU rameuses : elles prennent, étant libres , toutes 
sortes de rlir&tions ; ét lorrqu'elles s'accrschent à 
un corps etranger , elles l'embrassent en spirale. Les 
Vrilles sont Opposées aux feuilles clms la Vigne ( V i t i s )  , 
Axilhires'dans la Grenadille ( Passifora ) , ou  elles 
Erminent les fe~iilles dans la Glorieuse ( G l o r i o s a )  , 
o u  leç p&ioles dans la Gesse- ( Larlzy'rus s a t i v 2 ,  L. ) 

Classes P l a n t n r m  , Classes des Plantes. O n  entend 
par ce 'mot  en Botanique , les premières- divisions 
d'un systéme. Les a a s s e s  sont sous - divisées eri 
Ordres ou Sections, Genres , Espèces et Variétés. - 
. On con-nnoit souç le nom de Classes d ~ s  Plantes, un  
Ouvrage de Linntl', dont nous avons donné une Tra- 
duction, à laquelle nous avons fait quelques cliange- 
nienç et des adclitioiis considéi-ables, sous le titre d e  
Tablean des SiJtêrnes de Boranique, générrux e t  parii- 
crdiers , etc. in-go , Lyon , Bruyset. 

C h s a  sq~/nnzis Faux C6rolfa , Gorse de la Corol!e 
-fermée par des  écailles. Dans la Cynoglosse ( Cyno- 
glossu riz ). . 

C f a r w i ~ r  P c d ~ m c d n s ,  Pédonciile e; <&me de màssue, 
Qui  s'épaissit au sommct. 

Clavmrm Siigmz , Stigmate en forme de massue. 

C1azvi~uliz , voyez Girrhi1.r , T.'rille. 

Clavis Merliodt , Clef d'une Mbthode. On entend 
par C/tJ:~d'cne hfLtIlu~.'c, le tahlcaii méthodique et précis 
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'des classes qui la composent. Linné, dans sen Clmsti 
'Bia~tarum , a présenté le premier les Clefs des divers 
Syçtêmes qu'il a analysés dans cet Ouvrage , et que 
les Auteurs de ces Systêmes n'avoient point donné. 
A son exemple , nous avons donné les Clefs de 
quatante - huit Systêmes que nous avons expliqués 
dans notre Tableau des Systémcs dc Botanique. 

Clypcatls Folia , Feuilles en rondache. 
.. Coadnara Folia , Feuilles riunies par la base. 

Cuàlite Anthera , Anthères comme colEes. Mais 
qu'on peut séparer sans ies rompre. 

'Coarctara Corolla , Corolle 4tranglée. Au-dessous de 
ses divisions , comme dans les Airelles (Yaccinium). 

Coarctata Paniurla , Panicule resserrée. Dont les 
pédonc~iles se rapprochent parallèlement , laissant 
peu d'intervalle entr'eux. 

C~arc ta t i  R a m i ,  Rameaux rapprochés. Resserrés, 
comme en faisceau. 
- 

Coarctatum Legumen , Gousse à étranglemens. Dont 
fes panneaux sont resserrés sur eux-mêmes. 

Coccintus Flos ,  Fleur couleur écarlate. La Sauge 
écarlate ( Salvia coccinca, L. ) 

k u m  , Coque. Péricarpe formé de deux ou plu- 
sieurs enveloppes sèches , élastiques , qui portent 
également le nom de Coques. Cnée à trois coques < Cncorurn tricoccos, Z. ) 

Collarc. Espèce de petite Couronne , qui termine 
jotérieufement la gaine des feuilles dans les Gra- 
minies. 

Collinus., qui croit sur les collines ( Ccntaurca cd- 
'üna ,. L. ) 
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Collum tubi Coroila, Cou du  tube de  la Corolle, 

CoIoni~ Plantarum , Colonies des Plantes. Nom d'une 
Dissertation des Anrénités Académiques de Linné, dans 
laquelle il indique les moyens par lesquels les Colonies 
des Pkntes  passent d'un lieu dans un autre. Après 
divers apperçus sur le but et  I'utilitk de ces emi- 
grations , il leur assigne pour causes , les vents,  les 
fleuves, l'océan , les oiseaux, le commerce, le renou- 
vellement des semences dans les champs , les jar- 
dins, etc. 

Colordta FoliJ , Feuilles Colorées. Ce mot  Coloré 
s'entend de toute autre couleur que le vert. Les 
calices , les balles , les écailles , les collerettes , les 
parties extérieures des Plantes qui sont vertes bu 
grises communi3ment , sont dites Colorées, lorsqu'elles 
ont  une couleur plus éclatante e t  plus vive que leurs 
semblables : tels sont les Calices de la Cirde ( Cirma) , 
les Collerettes de l'Artrantia, le Calice du Polygda , etc. 

Color, Couleur. Les Anciens Botanistes faisoient 
beaucoup d'attention à la Couleur de la corolle ; ils 
l'employaient comme caractère spécifique. Mais l'ex- 
pdrience ayant appris que toutes les Coiileurs, excepté 
l e  jaune , sont sujettes E changer , les Botanistes 
modernes ont presque tous négligé avec r?' C I S O ~  ce 
caractère, pour en prendre de moins variables. Haller 
a divisé les Xenoncrrles par la Couleur des fleurs, 
blanches ou jaunes. Cependant on peut assurer que 
les plantes , dans leur terrain natal favorable , con- 
servent toujours leur Couleur primitive ; et si elles 
varient, c'est par le défaut de séve, ou  le changement 
de terrain. 

Linné a fait l'énumération des Couleurs, tant primi- 
tives que composées, et  des nuances que les Bota- 
mistes sont plus particulièrement dans le cas d'observer, 
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ainsi que de leurs diffèrcns degrès de transparence, dg 
llancheur et de noirceur. Nous présenterons ici leurs 
noms, (ainsi que ceux donnés à qrielquesautres, par les 
Botanistes modernes), rangés dans un ordre qui nous a 
paru devoir en faciliter l'intelligence ; en commen- 
çant par les apparences, que l'on ne pas regarder - 
comne des Co~ileurs proprement dites. 

légèrement verdâtre ( Hjralinzls). 
comme dr: l'eau ( A q i i e i ~ s ) .  
comme du verre blanc ( Vitreus),  

BLANCHATRE ce qui suppose une autre couleur 
011 i qui passe a u  blanc ( Albicnns),  ou  

BLANCHISSANT. que le blanc recouvre (Incanus). 

i pur ( Aibus ). 
BLANC. . . . de lai t  ( Lacrerrr ). 

de neige ( N i v e u s ) .  
livide ( Liv idus) .  
cendré (Cinereus). 
plombé ( Plurnbeus). 

{ ce qui s u p p s e  une autre c o u ~ e ~ l r  
qui passe au noir (Nigricans ). NOIR~ISSANT. 

\ brun terne , ou comme enfumé 
( Pulllfs ). 

- . brun tanné o u  triste (Luridus) .  
NOIR. . . . brunâtre ( f i s c u s ) .  I proprement dit ( N p ) .  

comme du charbon (Ater). 
comme de la poix ( Piceus ). 
azur ( Creruleu ). 
gris:itre ( C m i u s ) .  
de ciel ( Cynneus). 
glauque ou vert de mer grisâtre 

( Glaucus).  
noireau ou éinéraude ( Prasinuz).  
franc ( V i n d i s ) .  
qui tire sur le vert ( firescens). 
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terne ( Gilvus ): 
paillé ( Helveolus). 
souiTré ( Sidphureirs 1. 
clair (FIBVILS ). . 
couIeur d'or ( Aurens) 

de terre cuite ( Testamus). 
d e  rou~ l l e  ( Ferrugineus). - de flamme ( FIa7nnleus). 
fauve ( Fulvus ). 
orangé ( Aurantiacus 1. 
de safran ( Crocezls ). 
qui tire sur le jaune ( Lutescens): 
veriiiillon (Minia tus  ). 
écarlate ( Coccineus aut Puniceus). 
de sans (Sançuincus).  . 
proprement dit ( Ruber).  
coiileur de rose (Roseus ) .  

de chair ou incarnat ( I n -  
cnrnctzs ). 

qui tire sur le rouge (Rubicans) .  
èclatant (P~iœnic tus  ). 
ordinaire (Purpureus). 
violet ( Violaceus ). 
violet-pourpré ( Caruleo-purpureusJ. 
noirâtre ( Atro-purpureus ). 
qui tire sur le pourpre (Purpuras-,. 

cens ). 
Le No i r  , d i t ' l i n n é ,  ne s'observe guère que dans 

les racines et les semences, rarement dans le fruit, 
bien plus rarement encore dans la corollé. 

Le B h n c  se voit souvent sur les corol!es du prin- 
temps et les baies douces. C'est dans les pays froids 
que les fleurs blanches sont les plus communes. 

Le  C'crt est propre à la tige , aux feuilles et a u  
calice ; il est très-rare dans la corolle. 

Le Transparent ltigèrement verdâtre ,- est ordinaire 
dans les filets des Ctainineç , et le pistil: , 

, Le Jmne est commun dans les anthèreS., les coronrs 
des fleurs d'automne, et celles des demi-flosculeus~s: 



Le Rouge e.;t la couleur la plus ordinaire des fleurs 
d'été, et des baies acides. Les fleiirs rouges sont plus 
communes dans lès pays chauds. 

Le Bleu n'est pas rare dans les corolles. 

Columella , Colamelle , Pilier. Partie de la capsule, 
réunissant interieuremedt les battans, et servant de 
placenta aux grairies. 

Columnare Qerrntli , Ovaire en colonne, 

ColurnniJéra Planta. Plantes dont les parties de Id 
fructification sont disposées en colonne. Les M a b  
vacées sont désignées sous ce nom dans plusieurs 
SyStémes, 

Corna. Touffe de bractées remarquables par leut 
grandeur, qui ferminent ou courorment la tige de 
certaines prames , comme dans la Couronne impé- 
riale ( Fritillaria imperialis , L, ) 

Commune Periazthiuw , Pé~ianthe commun. Renferd 
mant plusieurs fleurs , comme dads les Syngendses ee 
les Scabieuses. 

Cornrnun~ Receptaculurn , Réceptacle commun. Ren- 
ferman.r plusieiirs Beurs avec leurs fruits. , 

Cornmunis Grmma , Bourgeon commun. Renferrnang 
les fleurs et les feuilles. I 

Communis Pedunculus , Pkdoncule commun. Soute* 
nant plusieurs fleurs. 

Cornmunis Petiolus, Pétiole commun. Soutenant plus 
d'une fcuille. 

Cornosa R a d i x ,  Racine Ckevekie. Dont le collet 
est couronné par les pétioles de l'année pricédente , 
comme clans les Glrnbelliféres , et dont les chevelus 
sont tellement multipiiés qu'ils imitent une perruque, . 
comme dans quelques Plantes aquatiques, - - . - 
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Compctun, Foliurn,   eu il le campacte.D'une substance 

solide et serrée. 

Compleri Flores, FIeurs campfères. Q u i  sont pour- 
vues de toutes leurs parties essenrielles et accessoires, 
Calice,  Corolle, Btamines , Pisti is .  Lorsque la c ~ r o i l s  
manque, quelques Botanistes leur donnent ce nom 
que d'autres leur refusent. Celles qui n'ont qde les 
deux sexes à nu,  ou seulement accompagnes d'une 
écaille ou bractke , son? assez généralement regardées 
comme Incompil.tes. Cependant , elles remplissent , 
à l'égard des plantes qui les portent, les principales 
fonctions amquelles les Fleurs Complètessont desfinées: 
d'où il suit que , pliilosophiquement pzrlant, ces 
Fleurs-là seules devroient être-regardées véritablement 
comme Incompl>~cs, qui, n'ayant qu'un seul sexe, sont 
incapables par elles-niémes de fkondation et Je 
reproduction. 

Cornpusira Corolla , Corolle coiriposée. Formée dé 
plusieurs fleurons renfermés dans un périanthe com- 
mun , au-dessus du réceptade commun. 

- " 

Cohposita Fructif iatio , Fructification composSe. 
Formée par pliisietirs fleurons rapprochès. 

Composita S p i c a ,  Épi composé. Formé de plusieurs 
gpis partiels ou c?piliets , sur un même pédoncule. 

Cernposira Umbella, Ombelle composée. Dont chaque 
rayon porte une petite ombelle. 

Composirum Foliurn , Feuitle compos6e. Portant plus 
d'une foliole sur chaque pétiole. Selon les degrés de 
sa co'mposition , on dit : 

A Composi~um a;ticulaturn Folium , Feuille com- , ' 
posée articulée.. 

a Composirum ronjugstzm Faliurn, Fetiille corn- . 
posée conjuguée. 



b Co?npositum digitarum FoLiurn., Feuille corn* 
posée digitée. 

c Eornpositurn binnrum F o h r n ,  Feuille com- 
posée à folioles. au nombre de .deux. - . - 

d ~ & ~ o s i t u r n  peAzrum Foliurn , Feuille corn- 
.posée à Eoliolcç port&es sur un pied roide. 

. . 
. . c Cornpositurn pinnatrrm.Fo;oliurn, Feuille com- 

posee et  pinnée. ,' - 
, f ~ o m ~ o ; i t u m  bijugwn FoIiurn , Feuille com- 

posée à folioles réunies deux à deux. 
, B Uicomposiiiini Foliun~ , Feuille décomposée. 

C Sr~pradecomposirum Folizrnr , d u i l l e  surcorn- 
. posée. 

. \ 

Cornpositus Cnulis , Tige .,conposée. Sous - divisée 
en plus.ieurs ranieaux. . . - - 

* . . . - . . . , . 

Compositus Flos , Fleur composée. Q u i  porfe- sur 
un réce.ptacie dilaté plusieiirs-fleurons assis, donr.l<.r 
anthères sont réunies, comme dans la Syngenesie, qi4 
Comprend Tes flmrs à fleurotis , en Languette ( Lip-  
l a t i )  , Tubulés ( Tirbul.ui ) , Radiés (Xndiari  ). - -- - ' 

Compositus Pappus , Aiçrette composéz. Garnie cle 
rayons oh de poils ramifiés., . . . 3 ,  

Compositus Racenzis,.Grappc composée. Divisée en 
grappes plus petites. 

. I  ' . . . .  
Conrpressa Siliqua,, Sil!q~le comprimée. Dont  les 

côtés opposés se rapprochent muti~ellement. . . 
&;npresrum Foliyrn , Feuillé aplatie. Se die, ,d'une 

feiiille pulptnse , plus mince sur le bord que sur le 
disque. - - A .. . . 

Compressum Germen, Ovaire aplati, . . 
Comprmus Cliulir., Tige aphtie. Donit ' ' deux 

côtés opposés sont très-rapprochés. - 
Concavum 
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_ Concavum Folium, FeuiIle concave. Dont les bords 

sont relevés et rétrécis, et le disque enfoncé. 

Concavum Pileum , Chapeau concave. Se dit , d'un 
Champignon q th ,  en naissant, a une forme concave, 
qu'il conserve dans tous les états de son dévelop- 
pement. 

Conceptaclrlum , Voyez Follicubs. 

Concisus, Coupé , Déchiré. 

Concolores P lan ta ,  Plantes de la même couleur. Se 
'dit, des fleurs radiées , dont les Janguettes du rayon 
ont la même couleur que les fleurons du disque, ordi- 
nairement jaunes. La Barbe de bouc ( Tragopogon X 
Opposé à Discolores. 

Condupl;cans Somnus. Se d i t ,  des falioIes qui sè 
repliant pendant le sommeil , se recouvrent par la 
page supérieure. 

Conduplicata F o l k  Se dit , des feuilles qui, étant 
renfermées dans le bourgeon, ont leurs bords rap- 
prochés parallèlement l'un de l'autre, comme dans 
3e Chêne (Quercus), 

Cotlferte Folia . Feuilles entassées. Très- serrées 
entr'elles et en si grand nombre , qu'elles occupent 
presque toutes les branches ou rameaux, 

Conferti t;'lores, Neuks entassées. 

Confertus l/ertic;llus , Anneait à fleurs serrées et  
nombreuses. <. 

Conjuentia Zolin. Se d i t ,  des feuilles qui se con- 
fondent l'une I'autrq par, leur base, 

Congeneres Plantrc, Plantes congénères. Semblables 
par leurs vertus et leurs forrres. 

Çongesti Flores, Fleurs ramassées, 
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~ o n ~ l o b a t i  Fiores, Fleurs conglo6ées.~~amassées eti 
boule. Pontedera a donné ce nom aux Fleurs Composées. 

Conglornerati Flores,  Fleurs pelotonnées. Dont les 
pédonculeç ramifiés portent plusieurs fleurs rassem- , 
blées sans ordre et entassees, leurs pkdicules étant 
très-courts. 

Conglomerati Pedunculi , Pédoncules pelotonnés.' 

Congregarus , Ramassé. 

Conicum' P i l eum,  Chapeau conique. On donne ce 
nom au Champignon qui a une forme conique en 
naissant , et qui la conserve dans i'état de vieillesse, 

Conicum Receptaculum , Réceptacle conique ou en 
pain de sucre. Arrondi , et rétréci vers le sommet. 

Conifira Planta  , Plantes conifères. On appelle 
ainsi celles qui ont-leurs friiits en cône. Elles forment 
le cinquante-unième Ordre naturel de Linné. 

Conjugatum ïo l ium , Feuille conjuguée. Composée 
de deux folioles latérales, réunies deux à deux par 
la base ou par les pétioles. 

. Connata Filumenta , Filamens adhérens. Riunis en 
un seul corps , comme dans les M~nadelphes.  

Connata Folia , Feuilles adhérentes. Se dit , des 
feuilles opposées, réunies par la hase , de manière a 
paroître n'en former qu'une seule. , 

Connata ~ n t h e r i  , Anthères adhérentes. Réunies en 
lin seul corps, comme dans les Syngenèses , et dans 
quelques SoLnum. 

# I 

Connivens Corotta , Corolle ai divisions rapprochées 
par leurs sommets. 

Connivens Sumnus. Se dit, lorsque deux feuines se 
collent par leurs deux pages, de manière à ne paroitre 
pe former qu'une seule feuille. 



Conniventes Anthertz , Anthères ra$proch&eç. Collées 
longitudinalement comme dans' les Solarium. , . - 

Consirniles Planta  , Plantes semblables. 

Conriguitas, Contiguité. O n  se sert de cette exr 
pression en Botanique , pour indiquer que deux 
organes se touchent , mais qu'ils ne tiennent pas 
ensemble. * ,  - 

Contiguum Pileum , Chapeau contigu. O n  dit que 
le chapeau d'un Champignon est contigu avec soti 
pied, lorsqu'il y a une sorte d'étranglement , q u i  
semble faire du chapeau et  du pied , deux parties 
distinctes. * .  

Continuitas, Continuité. Expressioti employée pour 
désigner l'adhérence de deux organes. -. 

Continuum Pi leum,  Chapeau continu. Se d i t ,  d'un 
Champignon dont le pied s'évase a son extrémité 
ponr form,er la chair du chapeau. Dans ce cas , le  
chapeau et le pied, ne paroissent pas être de deux 
pièces. 

Contorsio , Voyez Torsiu. 

Conto~tum Pericarpium, Phicarpe tordu. Contourné 
Cn spirale, comme dans la Luzerne (Mrd i cago ) .  

Contortuplicarus, Contourné et tortillé ( Astragalus 
cmtorruplicatus , L. ) 

Contorta: Plantm , Plantes à corolles tordues. Les 
Pervenches ( Vinca) .  Elles forment le t r e r i t i he  Ordre 
naturel de Linné. 

Contrarium Disseyimenrum , Cloison contraire. Lors- 
qu'elle est Transversale, comme dans la Silicule des 
Thlaspi. O n  la nomme Paralléle ,lorsqu'elle est longi-. 
cudinale et dans le sens des bittans. Dans les Violiers 
( Cheirantlrus). 
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Convcxum Folium, Feuille convexe. Dont les bords 

sont -resserrés , et le disque bombe. Opposée à Con- 
cavum , Concave. 

Convexum Pileum , Chapeau convexe. Se dit , d'un 
Champignon qui , dans son parfait dèveloppement, 
ne devient jamais horizontal , ni concave , et qui 
conserve toujours une partie de la convexité qu'il 
avoit dans l'ktat de jeunesse. 

Convohtum FoloIium. Se dit , d'une feuille repliée ou 
roulée en dedans 'par un côté , sur lequel l'autre 
s'applique en se courbant ou même en l'enveloppant ; 
de manière qu'elle fait le cornet ou l'entonnoir avant 
son parfait développenient. 

Convolutus Cirrhus , Vrille roulée en ressort de 
montre. 

Copia Aqure , Aquositè ou Pléthore aqueuse. Sur- 
abondance d'eau qui , dans les années pluvieuses , 
gonfle toutes les parties des Plantes , sur - tout les 
racines, bulbes ou tubérosités, et les fruits; qui 
affoiblit leur saveur et atténue leurs vertus. Les fruits 
ainsi constitués ne se gardent pas, et produisent 
des maladies épidémiques ; le vin est sans qualité : 
les semences ne mûrissent point, ou mûrissent mal ; 
quelques-unes germent sur la tige même. Le remède 
à employer pour les Plantes de jardin , seulement, 
ast de les abriter. 

Cor l igni ,  Cœur d u  bois. 

Corculum , Embryon. Premier développement d'une 
plante dans sa semence. L'Embryon est formé par la 
Plumule et la Radicule. 

Cordato - lanceolatam Folium , Feuille en c s u r  lan- 
céolé. Lancéolée, excavée à la base, Ci angles posté- 
rieurs obtus. 



C O R  8f 
Cofdnto-oblongum Folium , Feuille en cœur alongé. 

Alongée , excavée à la base , à angles postérieurs 
très-o btus. 

Cordato - sagittnrum Folium , Feuille en cœur , et 
taillée en fer de flèche. En fer de flèche, excavee 
à la base, à angles postérieurs conyexes et prolongés. 

 ord da hm Foliurn , Feuille en cceur. Ovale ,à sinus 
profonds à sa base , et dénuée d'angles postérieurs. 

Corolla, Corolle. Prolongement de la lamè externe 
du Liber, le plus souvent colorée dans la Fleur, d'un 
tissu plus mou et plus délicat que le calice , et qui 
environne immédiatement les étamines et les pistils. 
Le mot de Couronne exprimerait -peut-être mieux e t t e  
partie de la Fleur, parce que dans toutes les espèces 
de Fleurs régulières , elle couronne par sa base les 
parties essentielles de la fructification. 

Les Corolles se divisent en MONOPETALES et POLY- 
. PÉTALES. . 

La Corolle MONOPÉTALE (Monopetala ) e s  celle 
qui est formée d'une seule pièce, c'est-&dire dont les 
divisions, si elle en a , ne se prolongent pas jusqu'à 
la base , et qu'on ne peut detacher du lieu de son 
insertion, sans que tout le tour se détache à la fois: 

La Corolle Monopétale se divise en deux parties : 
savoir : l'inférieure qu'on appelle Tube (Tubus)  , e t  
la supérieure qui porte le nom de Limbe (Lirnbus). 

La forme du Limbe a fait donner à la Corolle Mono- 
pétale , différens noms. On l'appelle : 

1.O En cloche ( Campanulata ) , lorsqu'elle 
est ventrue , et qu'elle n'a presque point 
de tube ,comme dans les Campanules (Cam- 
panula ). 

22 En entonnoir (Infundibul+rniis) ,lorsque 
son limbe imite une espéce de cône, et 
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qu'il est terminé par un tube, comme dans 
les Liserons ( C o n ~ o l v ~ l u s ) .  

3.' En soucoupe (~~pocra ter i farrn i s ) ,  lorsque 
son limbe est aplati, et porté sur un tube, 
comme dans les Héliotropes ( Heliotro- . 
pium ). 

4.O En roue ( R o t a t a )  , lorsque son limbe - 
est aplati, et porté sur un tube très-court, 
comme dans la Bourrache ( B o r r q o  ). 

.. 5.O En masque à bouche béante ou fermée - 
(Ringens)  , lorsque son limbe est divisé , 

en deux lèvres, comme dads les Personnées 
de Tournefort. 

L'évasemenr de la partie supérieure du tube de Ta 
Corolle , s'appelle -la Gorge de .la Corolle ( Faux 
Corolla! ) : elle est tiue et  ouGerte, dans les Primevères 
( Primula ) ; fermée par des écailles, dans la. plupart 
des- Borraginhs. , 

La Corolle POLYPÉTALE ( Polypetulu ) , est celIe 
q ~ i i  est composée de plusieurs pièces bien distinctes, 
qui tombent les unes après les autres. II faut pour 
qu'une Corolle soit Pohpétale , que chaque pétale 
tombe isolé. 

Les Botanistes ne s'accordent'pas toujours sur les 
Corolles Monopétales et Polypéralcs. Touinefort regardoit r 

]-es Malvdcées comme Monopetales, et Linné Ies regarde 
cofnme Poiypétales. Cepecdant ils ont  raison tous les 
deux , parce , que Tournefort n'ayant égard qu'aux 
genres exotiques; donr quelques-uns offrent la Corolle 
véritablement d'une seule pièce et même en- cloche, 
il s'est cru en droit de regarder les Malvacées Euro- 
péennes comme Monophales , quoique leurs onglets 
ne soient réunis qu'à la colonne qui porte les éta- 
mines ; tiindis que Linné.s'ètant assuré que les.onglets 
étoieip libres , et pouvoient se..séparer un à un s . - 



a re~ardé  Ies Malvacées Européennes comme Poly- 
pétales. 

On distingue sous le nom de Pe'talcs, les pièces 
tout-à-fait distinctes , dont est composée la Corolle 
d'un grand nombre. de Fleurs. Mais le 'mot  Pétale, 
peut exprimer mime la Corolle entière , lorsqu'elle 
est d'une seuIe pièce. 

Chaque Pétale est divis6 en de~tx-parties , l'une infè- 
rieure qu'on appelle Onglet ( U n ~ u i ~  ) , i'autre supé- 
rieure qu'on nomme Lame (Ldrntna). L'Onglet pré- 
sente quelquefois à sa base des des écailles, 
cDmme dans les .Renoncules. - - 

La Corolle doit être considérée relativement, 1.O à 
ses P É T A L E s ; 11.0 à ses DIVISIONS ; I I  1.O à ses 
NECTAIRES OU MIELLIERS ; IV.  à sa FIGURE ; V.O 21 
son ÉGALITÉ ; V1.O à ses BORDS ;,VII,O a sa PRO- 
PORTION ; VIILn à son INSERTION OU a ~ ~ l i e u  qu'elle 
occupe ; 1X.O à sa DUREE. - 

1.O La Corolle considérée relativement à ses PÉTALES 
( P ~ t a l a  ) , est : 

;.O Monopétale o'u d'une seule pièce ( ~ o n o l  
petala ) , dans les Liserons ( Convolvulus ). 

2.0 A deux pétale; ou pièces ( Dipetala ) , 
dans la Circée ( C i r c f a ) .  

A trois Pétales ou pièces ( Tripetala ) , 
. dans la Sagittaire ( ~ a ~ i t t s r r a ) . '  

4.O A quatre Pétales ou pièces ( Terrapala)  , 
dans les Crucifëres. 

5 .O A cinq Pétales ou pièces (&ntapetala ) , 
dans les Ombellifères. 

6.' A six Pétale< ou pièces (Hexaperalu), 
dans la Tulipe ( Tulipa ). 

;.O A neuf Pétales ou pièces (Enneaper&), 
dans les Magnoles ( Magnolia). 



- 8." A plusieurs Pétales ou pièces ( Polyptk 
tala ) , dans le Nénuphar ( Nymphlea). 

II." La Corolle considérée relativekent à ses 
D ~ V I S I ~ N S  ( L a c i n i a ) ,  [rares dans les Fleurs Po&pk 
tales, communes dans les Fleurs Monopétales ] , est : 

r ." A deux Divisions, dans les Alsines (Al- 
sine) .  . 

2.' A trois f)ivisions , dans les Holostes 
( Holosrcum ). 

3." A quatre Divisions, dans les Lamprettes 
' 

( Lichnis ). 
4.' A cinq Divisions, dans la Gaude (Rereda). - 

111.0 Quant 21 la Corolle considérée relativement A 
ses NECTAIRES OU MIELLIERS ( Nectaria ) , Voyez 
Nectarif. 

IV." La Coroh considérée &lativenienr à sa PIGURB 
(Figura)  , est :' 

~.~-,OndulC.e ( Undulàta ) , dans la Glorieuse 
( Gtoriosa ). 

2." Repliée à cinq angles ( ~ l i c a t b ) ,  dans les . 
Liserons ( Convolvufus ). 

3.0 Roulke ( Revo1u;a ) , dans les Asperges 
( Asparagi ). 

4." Tordue ( Contdrta ) , dans les Pervanches 
* ' ( t ' h a  ). ' 

V." La Corolle considhrée relativement àson A GA LIT^ 
(Æqnralirds) , est : 

I.." Egde ( Bqrrslis ) , dans les' Primevères 
\ ( P r i d a ) .  
2," Inégale (.IncrquaZis) , dans le Butome 

( Butomus ); 
3 .O Rkgulière ( Regularis ) , dans les Ancolies 

( Aquilegia ). 
4." Irrégulière ( f i regdar i s ) ,  dans les Acdliits 

( Aconitum ). 



VI." La. Corolk considé&e ~élaciremêht~ a ses 
BORDS ( Margines) , est : 

1 ." Crénelée (Crenata) , dans le Lin ( i i n u m ] .  
2." A D e n t ~  de scie (Serrata),  dans le Tilleul . 

( Tilia ). 
3." Ciliée ( Ciliata ) , dans la Rue ( Ruta): 
4." A Dentelures interposées (Denticdis  irrr' 

terjecris*) , dans le Samole (Samolus).  
5." Hérissée à sa superficie ( Hirsufâ super- 

f i c i e ) ,  dans le Ményanthe (Menyanthes).' 

V I  1." La Corolle considérée relativement ?t 5a 
PROPORTION (Proportio) , est : 

1." Très-Longue 1 Longissimrt ) ; dans la Ca-. 
tesbée ( Gtesbaa ). 

2." Très-Courte ( B r e v i s h a ) ,  dans le Gro- -' 

seillier ( Ribes ). 
V I I  1." La Corolle considCrée à son INSERTIO~ 

ou au lieu qu'elle occupe ( Locus )', est : - 

1." Rapprochée par sa base d" périan&e 
* 

lorsqu'il existe. 
zP,kloignée du périanthe, lofsqu'ud germe, 

' 

est idterposé entre k calice,et la corolle, . 

dans le Mirabilis. . 

i X.' La  orall le cor;'sidéré;! ;efdtiuèment à sa D u ~ h  
[ Duratio ) , est : ,. . > > . ,-:,.- - 

1 - :  

i .O Persistante (~ersisterrs) , lorsqu'elle existe. . - 
jusqu'a la maturitk du fruit. Dans le,NO- . ,, 
nuphar (Nymphaa ). , , a  , A  

1 . O  Promptement-Caduqiie ( ~ a d u c a ) ,  lors- - .' 
qu'elle tombe au moment de son épa-. , 

nouis$ement. Dans les Actées ( Actaa ). 
3 ." Caduque-tardive ( Decidua )-, dans la plu: 

part des Fleurs. , ., , . -> - - ..,A - -  



- 4.0. Se flétrissant ( Marcescens) , lorsqu'dle sd \ - 
fane sans se détacher. Dans les Campanules 
( Campanula ) , les Orchis ( Orchis ) , les 
Cucurbitacies ( Cucurbitacele) , etc, r 

La'LCorolle paroit spécialement destinée à garantir 
les organes, de la fructification, et à hvoriser leur 
développement. Selon Bernardin de Saint-Pierre,  il 
paroit que sa principale fonction est de réfléchir 
les rayons Solaires , et de les concentrer sur les 
&amines et les Pistils. Cet Auteur divise les Fleurs 
relativement au Soleil en deux classes, savoir : 1.O en 
FieGlrs à Réverbères ; 2 . O  en Fleurs :à Parasols. La 
première renferme les Fleurs à Caractères positifs; 
la seconde, les Fleurs à Caractères négatifi. . 

Les Fleürs à ~ é v k b è r e s  et à C a r a c t h  posit+, com- 
prennent. les Corolles Monopétaks Régdières-, en 
Cloche, en Entonnoir, en Soucoupe , en ,Roue ; et les 
Coro1le.s .Polypétales, Rigulihes , savojr , les Rosacées, 
:dmbellifercs, Caryophyllées ,, Cruc;Jères. ., . 

Les .Fleurs à Parasols et à Caractères négatifs, ren- i 

ferment les Corolles Monopérales Irrégulières ; telles 1 
sont_les L l b i h s  , Personnées , et les Corolles Poly- I 

pètalës~ Irrégu2ières, savoir, les ~ a ~ i h o n a c é e s ,  ~Gornales ,  t 

Orchidées , etc. , 
Les Liliacies , quih ont des fleurs à corolles à Réver- -.-. 

%ères, comme  le^ Ornithogales, et à parasols, comme 
les Fri t i lk ires ,  sont réparties dans ces deux classes, 
de même que les Composèes. Si on enlève à un Liseron 
QU à une- Cnmpunule , sa Corolle, lès fleurs avortent, 
comme nous I'avons éprouvé. M. 'le Chevalier de 
Musrel a fait une expérience qci vient à l'appui de 
ce que'nous 'disons. Elle lui a prouvé que si I'on 
coupe. les Pétales . lorsaue la fleur commence à 
s'épanouit, toutes les autres parties périssent ; mais 
pi I'on attend que ces mêmes parties soient bien I 



formées , ët que l'on prévienne de quelques jours la 
chute des Pétales alors inutiles,l'embryon ne sefortifie 
que mieux. La couleur des corohes, selon Yuteur  
des l?tudeJ_ de la Nature , paroît,combinée avec leurs 
formes , leur lieu natal, leur durée , etc. 

J 

~oro l là  Bivalvis , Çorolle à deux ,valves. .. 
Coolla Composita Æqualis , Corolle composke 

égale. 
Corolla ,- Composira Discoïdea , Corolle com- 

posée discoide. 
Corolla Somposita -Flosculo~*a , Corolle com- 
g osée flosculeuse. 

cirolla ~ o m ~ o s i r a  Imbricsta , Radiata,  Corolle 
,.composée:en recouvrement radiée. c . 

Corglla Composita Imbricara ;Uaifpi;mlJ ; C o r d e  
composée en recouvrement-,, uoiforme., 3 

Corolla Composim Incrqualis ,Corollt composée 
inégale. l~ , . , 

Corolfa Cortiposira, Plana , Uniformis,  CoroHe'~ 
composée plane, uniforrn:. . / 

dorolla. Compositd Radiara, Cisrblle camposée 
radiée. 

Cornlla Contposita Semi-Radiata ; Corolle com- 
-.poséma. moitié radiée. - 

Corolla Composira Sepiùs I n E r i d t a  ; Corolle 
-romposée~le +lus souvent en recouvre- 

ment. 
Corolla - h u p o j i t a  Strb-imbricata , Uniformis ; 

Corolle compofiée le plus souvehr en re- - 7 - cowrement, uniforme, ' ' 

C ~ r ~ l l a  composé ta^ Tnbulosa ,( Convexa , Corolle 
composée tubulke , coritrexe: 

CoreUa Cornposira Tubulasa, Uniform-is, Gorolle - 
- compos9e tubulée , -uniiornie. 
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- Corolla f)uplex,  Exterior ~ o n ' o ~ t t a l a  , interio? - - Pentapetala , Corolle double , l'extérieure 

monopétale ou d'une seule pièce , l'inté- 
' 

' rieure à cinq pétales OU à cinq 
Corolla Duplex, Petala Exterioru Quatuor, ln- 

tariora. Oéto , Corolle double, les Pétales 
. extérieurs au nombre de quatre , les inté- 

rieurs au nombre de huit. 
Corolla Monopetala Bilabiata , Corolle mono- 

v 
pétale a deux Ièv'res. 

Corolla Momptùla-Bipartita , Tubulasa, Corolle 
monopetale à deux divisions profondes, 
tubulée. 

Corolfa Monopetala Catnpnnukta , Cbnica , Cb- 
rolle monopétale en cloche s, conique. 

CoruZla Manopetalu Campanidata Patens aut 
. Patula,  Corolle monopétale en cloche 

ouverte ou étalée. 
Cofollrz- Monoprtala ' Campanuhm Qninque@ ; - 

Subaqualis, Corolle monopétale en cloche 
a -cinq divisions peu profondes , presque 
égale. 

Gorolk M~nopêra2.z Campanulata-Rotata , Subg- 
qualir, Corolle monopétale en cloche et 
en ,roue ,.presque égale. 

Corolla Monopetala Clavata , Corolle mono- 
pétale en massue. 

Coroikz Monopetala Cottico-ovata ,'Coroh? mo- 
. nopétale conique-ovale. a .  

Corolla Monoptala ~~lindraceo-infindibufifor- 
mis ;Corolle monopétale camme en cy- . 
lindre et en entonnoir. - 

Corolla ~om~etala-~istuloso-infufidibuliformis ; 
Corolle monopétale fisnileuse et en en- 
tonnoir. 
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Grolla Monoprtala Hypocratcriformis, Corolle 

monopétale en soucoupe. 
Corolla Monopetala ~~~ocratero~infundibulifir- 

m i s ,  Corolle monopétale en soucoupe .etL 
en entonnoir. 

Corolla Monopetala Incurva recurvaquc , Corolle. 
monopétale recourbée çà et là. 

Corolla Monopetala InfundibuLiformis , Corolle 
monopétale en entonnoir. 

Corolla Monopetala lnfindibuliformis-Rotata, Co- 
rolle monopétale en entonnoir et en roue. 

Corolla Monopetala Inœqualis , Corolle. mono- 
pétale inégale. 

Corolla Monopetala Irregularis, Corolle mono- 
pétale irrégdière. 

Corolla A4onopetak Marcescens, Corolle mono- 
pétale se desséchant autour de l'ovaire. 

Corolla Monopetda Ovara , Corolle monopé- 
tale ovale. 

Corolla Monoperala Persistens , Corolle mono- 
pétale persistante. 

Corolla Monopetala Quadri-Quinque-Sex-Seprcm- 
$da, Corolle monopétale à quatre , cinq, 
six ou sept divisions peu profondes. 

Corolla Monopetala Ringens , Resupinata, Corolle 
monopétale en masque, renversée. 

Corolla Monopetak Rotata , Parens , Corolle 
monopétale en roue, ouverte. 

Corolia Monopetala Rota:a , Subincequalis , Co- 
rolle monopétale en roue, comme inégale. 

Corolla Monopetala Rotato-Cmpanulata , Co- 
rolle monopétale en roue et'en cloche. 

Corolla Monopetala Rotato - lnfirndibuliformis ; 
Corolle monopitale en roue et en enton- 
noir. 
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CoroIIa Motiopctala Semi - quinqiqîda',' C o r & f  

monopétale comme à cinq divisions pea 
profondes. 

Corolla Monopetdla $tellata, Corolle monop& 
tale en étoile. 

Corolla Monopetala Subaqualis, Corolle mono- 
pétale 'presque kgale. 

Corolla Monopetala Subrotata , Corolle mono- 
pétale comme en roue. 

Corolla Monopetata Tubdosa,  Corolle mono- 
pétale tubulée. 

CorolIa Monopetala Turbinatn, Corolle mono- 
pétale en toupie. 

Coroffa Petalum Unicum Imperforatum ~siinqtrt- 
Partitum, Corolle à un seul pétale irn- 
perfore, à cinq divisions prdfondes. 

~ o r o f l n '  Propria Disci Ægualis , Pentapetala , 
- Corolle propre du disque égale , à cinq 

pétales. 
Corolla Propria Radii Inœqualis , Pzntaperak , 

Corolle propre du rayon inégale, à cinq 
- pitàles. 
Corolla Propria Mono - D i  - Tri - Tecrn - petala , 

Corolle propre, à un , deux, trois , quatre 
pétales. 

Corolla Propria Monopetala , Clavara , Corolle 
- propre monopétale, en. massue. 
Corolla Proptia Monopetala Cylindracea, Corolle 
- propre monopétale , comm'e cylindrique, 

Corolla Ptopria Monopetala Infundibuliformis , 
- Corolle. propre monopétale en enton- 
. noid.1 . ,. 1 

Eorolia & ~ r i a  Monopetala Ligukra , Corolle' 
- . pruprë monopétale en langiietfe. . - -  
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Corolla Papillonacea Penrapetala , Resztpinafi '; 

Corolle papilionacée à cinq pétales , re& -'.,'. 

versée. 
Corolla ~ e n t a ~ e t a l a '  Campanulata , corolle,-à '; ... - . cinq petales en cloche. 
Corolla Pentapetala 1nfundibu2iformis, Corolle 

à cinq pétales en entonnoir. 

Corolla Petala Duo- Tria- Quatuor- Quinquc-Sex- 
Seprem - Ocro - Novem - Decem - Duodecim - 
Quatuordecim - Quindecim - Yigenti - septem , 
Corolle â deux, trois, quatre, cinq, six, 
sept, huit, neuf, dix, douze, quatorze, - . 
quinze , vingt-sept pétales. 

Corolla Petala nonnulla Inapa l ia  , Corolle 
I 

composée d'un certain nombre de pétales 
inégaux. 

Corolla vix Manifesta, Corolle à peine visible;' 
Corolfifir Calyx , Calice portant la Corolle. 

Corollinns Caiyx,  Calice coloré comme une Corolle: 

Corollisra, Corollistes. Nom donné par Linné âi& 
Botanistes qui ont choisi la Corolle pour base de 
leurs Systêmes. 

Corollula , Corollule. Corolle partielle d'une  lei- 
rette composte. Le mot Fleurette, est le nom géné- 
rique de fleurons et demi-fleurons, 

Corona , Couronne. Nom donné par  our rie fort aux 
fleurons qui garnissent les rayons des fleurs semi: 
flosculeuses. 

Coronn v t l  Coronula Semis, Couronne de la Semence. 
Espèce de petit Calice adhérent au sommet de la 
semence , qui lui sert à être emporté dans les airs 
par les vents , comme dans les Scabieuses (Scabiosa 1. 

. --- 
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Coronata Corolla , Corolle Couronnée. Dont le 

limbe ou les lames portent en dedans d'autres pétales 
plus petits o u  de petites lames , partant du même 
onglet. Dans le Nerion (h'erirrm) , les Lampretteç 
(Lychnis). 

Coronata Semina, Semences Couronnées. 1.O Par 
une  Aigrette , dans les Épervières ( Hieracium ). 
2 .O  Par une espèce de petit Calice , dans les Sca- 
bieuses (Scabiosa). 3 . O  Par des Poils roides , dans 
les Bidents ( Bidens ). Ces différentes parties sont 
attachées ou  fixées Cu somiiiet de la semence. 

Coronis , Couronnement. Cette maladie a lieu , 
lorsque la nourriture, cessant de se porter aux som- 
mités de la Plante , les extrémités périssent, tandis 
que  les parties inférieures restent encore vives e t  
saines. C'est ce qu'on appelle Couronnement , princi- 

! palement dans les Arbres. Ainsi, un Arbre couronné, I 

est  un Arbre dont l'extrémité supérieure est déji 
privée de vie, La méme maladie a lien dans les Herbes. 
Les Plantes attaquées de cette maladie, vont toujours 1 

e n  dépérissant jusqu'à la mort. Quelquefois les 
braiiches infhrieures , périssent avant celles du sommet. 1 
Rorier vèut qu'on appelle cet accident, DCcurtsrion. I 

D'autres confondent la Dccurtution et le Couronnemenr. 

Cortex, $corce. Vêtement ou partie enveloppante 
'aes racines , du t ronc ,  des branches, des tiges ,. des 
pétioles , de toutes les Plantes, soit herbacées , soit 
ligneuses. Dans les Arbres , l'Écorce est moyenne 
entre l'Épiderme à l'extérieur, et le Liber à l'intérieur. 

1 

' 
Ces trois enveloppes se réunissent souvent dans l'usage 
yulgaire - sous le -nom commun d'lhorce. 

L'Écorce est un des organes !es plus importans da  L 

Végétal. C'est par elle que s'exécutent les principales 
fonctions de la vie , telles que la nutrition, les sécri* , 

irions , etc. 
Corrcx I 
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Cortex Peri~vinnss , Quinquina. Nom d'une Disser- 

tation des Aménités Académiques de Linné, présentant 
1 . O  i'histoire de la découverbe du Q i ~ i n ~ u i n a ;  2.' les 
caracthes propres au Quinquina choisi ; 3.0 lz manière l 

l 
générale d'opérer de ce iiikdicamei?t ; 4." le détail de  
quelques expériences et observations pnrticuli~reç L 

sur sa manière d'agir. 

Corticalis Gernma, Bourseor. Cortical. Produit par 
la  substance même de l'écorce. 

I 

Corymbifirri: , Corymbifères. Ce mot sem!jkroit 1 
devoir désigner , dit 3. J. Rorr s seu ,  les Plantes à 
fleurs en corymbe, comme celui cI'OmEell~~res disigne 
les Plantes à fleurs en parasol. Mais l'usage n'a pas 
autorisé cette analogie ; l'acception dont je vais 
parlcr , n'est pas même fort usit6e ; mais comnic 
elle a été employée par .Ray et par d'autres Bota- 
nistes, il la faut connoitre , pour les entendre. 

Les Plantes Corymbifi.-es sont donc dans la classe 
des Comyos~:es , et dans la section des Discoldes, celles 
qui portent leurs semences niies , c'cst - à - dire sans 
aigrettes ni filets qiii les couronnent ; rels sont les 
Bidents ( Eidcns) , les Armoises ( A r t m i s i n  ) , etc. 
O n  observera que les deuii-fle~irnnnées à semcnceç 
nues ,  comme Ic Lampsane ( L a m p s m a ) ,  1'Hyoshe 
( Hyoser i s )  ,etc. ne s'appellent pas cependant Corym- 
L+res, parce qii'elles ne sont jas du nombre des 
Dlzcck'es. 

Corymbosi Flores, Fleurs .dispostes en corymbe. 

Ccrymbr~s ,  Corymbe. Dispositibn de fleurs en épi. 
Portées chacune sur des péc1onc:iles propres , qui 
arrivent tous à la m2ine hauteur. 

Coty!p!c'~n, Cory!ecion. Pni-ri: Irréralc de la semence., 
prompt:-ent-cnduqlie , bib~ile, oii dont 12s vaisseaux 
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irrlialans ont une grande activité vitale pour pomper 
e t  absorber les vapeurs qui les envirorinent. 

Les Colyledon~ , autrement appelés Feuilles séminales, 
gont les premières parties dc la Plante qlii paroissent 
hors de terre, lorsqu'elle commence à végéter. Ces 
premi2res feuilles sont Souvent d'une autre forme 
que celles qui les suivent , et qui sont les véritables 
feuilles cle la Plante. Car pour l'ordinaire les Coty- 
l e d m  ne tardent pas à se flétrir , et à t o m b ~ r  peu 
apr& que la Plante est levée , et qu'elle reqoit par 
d'aiitres parties tin'e nourriture plus abondante que 
celle qu'elle tiroit par eux de la substance iilême de 
la scmence. 

11 y a des Plantes qui n'ont qu'un Cotyledon ou 
l obe ,  et qui pour cela s'appei!ent Monocotyledonts ; 
tels sont les Palmiers,  Liliacées , Graminies. Le plus 
grand nombre en ont cieux , et s'appellent Dicotyle- 
dones. Si d'autres en ont  davantage, elles s'appelleront 
Polycorylcdones. Les Acotylcdones sont celles qui n'ont 
point de Cotyledons ; telles sont les Algues, les Chnrtz- 
pignons. 

Crassum Fololium , Feuille épaisse. D'une substance 
ferme et solide. 

Crennrirm Folium , Feuille Crénelke. Incisée peu 
profondéiiient, à angles arrondis, et dont les décoci- 
pures présentent des segmens de cercle. 

Crenarunr acutè Foliurn , Feuille à Crénelures aiguës. 

Crenaturn obtus? Folium, FeuiIle àêrènelures obtuse?. 

Crenorrrrti duplicata Foliurn , Feuilles h Créncliires 
elles-mêmes crCnelées. 

Cren~, Crenelures. Nom donné par Tournefort aiix 
divisions des feuilles. 

Cretaceus. Q u i  habite les terres crayeuses+ 
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Crispum Foliurn , Feuille Frisée. Dont  le bord pousse 

avec excès , et devient plus grand que le disque. La 
Mauve frisée ( Malva crispa). Les Feuilles frisées sont  
le plus souvent monstrueuses. 

Cristatus, en Créte de Coq. 

Critira Botanica , Critique Botanique. Titre d'un 
Ouvrage de Linné, clans leqiiel cet Auteur en examinant 
avec soin l e s  noms des genres , des esprces et des 
variétés , a contirmi. les véritables, rejeté les erronés , 
e t  donné une tliéorie pour la dénomination des Plantes. 
Zudwig , en parlant de cet Ouvrage , dit Risidus 
quidom sed s~yiss iml .  ~ W i s  Butanicorurn censor est : c'est 
un cenceur rigoureux 'des Botanistes , mais le plus 
souvent ses critiques sont lieureuses. 

Croceus Flos , Fleur couleur de Safran. 

Cruciatim opposita Folia, Feiiilles opposées en croix: 

Crrrciformis vel Cruciata Corolla , Corolle cruciforme 
oii crucifère. Formée de quatre pétales égaiix, disposés 
en croix. Les Tctradynames. 

Crucijirm vel SiLiquosa! P lan ta ,  Plantes Crucif2res. 
On donne spécialement ce nom à une famille de 
Plantes dont le caractère est d'avoir des fleurs com- 
posées de quatre pétales disposés en c r o i ~  , sur u n  
calice composé d'autant de feuillets , et niitour di1 
pistil six étamines, dont deux égales entr'elleç sont 
plus courtes que les quatre autres, e t  les divisent 
également. 

Le grand nombre d'espices qui composent la famille 
des Cruciferes, a déterminé les Rotanistes A la diviser 
en deux Ordres qui ,  quant à la fleiir , sont parfaitc- 
ment semblables , mais diffhent smsibleiiient c ~ n n t  
nu fruit. Le premier Or<!re comprend les Crucifères 
à Silicrrle , c'est-A-dire d m t  la si1iç:::e cn dininutif 

G 2 
.- 



est extrêmement courte , presque aussi larje que 
l o n p e  , et n'est nullement séparée en dedans. Le 
second comprend les Crucifères à Silique. Dans ces 
Plantes , I'ovaire ou phricarpe s'alonge beaucoup , 
s'élargit peu à peu à iiicsirre que le fruit mî~rit , e t  
devient une espice de fruit plat ,  appelé Silique. Les 
Cruc+,es forment le trente-neuvième Ordre naturel 
de Lin+. 

Cryptoçamia , Cryptogamie. Nom compos6 de cieux 
mots grzci ,  cryptos caché, et ,o.zrnos noce. La Crypto- 
garnie est établie sur la seconcle considération fonda- 
mentale du Systêrr;: sexuel , le  peu d'apparence des 
sexes, et renferme les Plantes dont les étamincs e t  
les pistils ne son: pas visibles à l'œil nu. Elle se divise 
en quatre 0r:Ires , qui renferment chacun une famille 
naturelle, savoir : 1 . O  les Fougères ( F i l i c e s ) ;  2.O les 
Mousses ( M u s c i )  ; g.Oles Algues ( A l p )  ; 4 . O  les Cham- 
pignons ( FI& ). 

C3;"mpm,isrs. Ce nom désigne l'Auteur de quelque 
o:iivrngc: sur la Cïyptogarnie , ou les Plantes dites 
Cryprogmes; ou  celui qlii se livre d'une manière parti- 
culière à l'étude de ces Plantes. On dit ausîi Crypto- 
garnisare, aller OU èire à la recl~erche des Cryfto;nmes. 

&Litus id ~ i : b i t d i s  Mcnsurn , CoudGe. Mesure égal? 
à la longii2nr de l'avant-bras, depuis le coude jusqu'à 
I'estrèniité du doigt du milieu ;environ dix-sept pouces: 

Cucr~lLztirrn Foliiun , Feuille en Capuchon on en 
Cornet. Roulée de manière que les côtts se  touclient 
par la base, et s'kartent au sommet. 

Cr~cr!rb iracr~,  Cucurbitacées. Plantes qui ont  de 
l'analogie avec l n  Courge ( Cucudira) .  Lcs Cucr~rbitncécs 
forment le trente-qiiatrihe Ordre naturel de Linné. 

Culina Mutata ,  Cuisine changée. Nom d'une Disser- 
tation des Aménités Académiques de Linné, dans laquelle 
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fi indique les V é ~ è t a u x  nutritifs et agréables qiii ont  
reinplacé ceux qui faisoient la nourriturc des Anciens. 

Cu!zzifirre PL:nm, Phntes culmifères. Qui  ont un  
cliaurne pour tige. Telles sont les Grminées .  

. Culmus, Chaume. Espèce de tronc propie anx Gra- 
minèes ,  portant les feu;lles et la fruc:ifi. ation , le 
plus souvent genouillé , garni de nmuds ou articu- 
lations vides ou creuses intérieuremelit. 

I C u h  P L n r a  , Plantes cdtiv6es. 

Cultellus B o r ~ n i c ~ r s  , Serpeite du Botaniste. 

Cz.ieiforrnc vcl Crrnearrrnz Folium , Fexille taillée en 
coin. Dont  l'extrémité obtuse diminue insensiblement 
en ansle aigi  vers la base. 

Cuncifovne emtrr,gin~:ux Folicin , FeuilIe tailler en 
coin et échancrée. 

Ci~pzda, CU~LIICS ou ~ C L I S S O ~ S  des Lichcnr. Espéces de 
petits godets, qui naissent sur plusieurs Lichens. Elles 
sont arrondie;, concaves, en cloclie, en entonnoir ,  
aplaties, tuberc~ileuses , assises ou portées sur un pied. 

Cuspidsturn Foliilrn , Feuille 3 pointe. Terminée par 
uhe pointe sktacee , roide. 

C~rticula , Épiderme. P-au exthieure qci enve- 
loppe les couches corticales. C'es; une iriembrane 
t r t s  - fine , transparente, ordinaiïement sans couleur, 
élastique et un pe1.i poreuse. La con.paraison qu'on a 
faite de cette membranc avcc celie qui  recouvre la 
peau des Animaux, lui a fait donner indistinctement 
Ie nom de C u r i d e ,  Srrrpe~u , Épidermz. La fonction 
de l'Épiderme est de tl6fendrc du contact de l'air , 
les autres parties de l'écorce , qui  souffrent néces- 
sr,ircinent lorsqu'on l'a eri!evé. 
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Cyaneus $los, Flctir bleu de cie!. 

C3'~t,5i,lormis Co~oilrr , Corolle en sobelet, Cylin- 
drique, dont le limbe est iln pcii évasé. 

Cylindractus , s'approchant du Cylindre. 

@I;ndrica filia , Feuilles cy1ind;iques. Également 
arroridies , et cl'un d imé t re  é ~ a l  dans lcur longueur. 

Cyiindricn S ~ i c a ,  gPi cylindrique. Dont les épillets 
riombreux et  rab.ittus sur la rafle , forment par lelit. 
réunion un  cylinJre, ou lorsque l'épi oKre le même 
diamètre transversal clans toute ça longueur. 

Cyrnc , Fleur en cyiiiier. Dont  tcüs les pédonciiles 
parrant d'un seul p i n t  cornnie dans les ombelles, 
jettent çà et là et sans ordre ,  des pédoncules partiels 
ou pédicules portant chacun un? fleur, comme dans 
la Viorme obier ( P'ilvtrnum opelus , L. ) 

Cymbifirnzis, en Timbale. Se dit principalement , 
des semences arroidies d'un côté en bateau, et aplaties 
de l'autre en timbale. 

Cynaroceph!~  , Cynarocèphales ou en tête d'arti- 
chaut, Fmiile d s  Beurs composées ou syngenèse~ , 
dont tous les fleurons sont en tube et ~a r fa i t s  , le 
calice presque sphérique ou en tête, et le réceptacle 
ordinairement charnu. 

Cy~inus  , Godet. Nom don& par les Anciens au 
calice et a la fleur du Grenadier (Fimica grnnatum , L.) 



DZDA L E  u M Folhm , Feuille .roulé? en dédale. 
Découpee profondément sur la marge, et dont les 
segmens sont repliés et contournes. 

Debilis Caulis-, Tige foible. 

Deca , Dix. Les mots Deca ou Dzcem devant ua 
autre mot,  décuplent sa signification: 

Decundria , Dkcandrie. Nom composé de deus 
mots Grecs , Dcca , dix, et A i r ,  maris , d i x  maris. 
La,Decandrie est la dixiéme Classe du Systême sexuel. 
Elle renferme les Plantes dont les fleurs monoclines 
ou hermaphrodites ont dix étamines. Elle se divise 
en cinq Ordres fond& sur le nombre des pistils , 
savoir : i ." Monogy nie ( nn P i ~ t i l  ) 2.O Digynie 
( deux Pis t i ls )  ; 7." 'ïrigyi~ie ( trois  I'isrils) ; 4 . O  Pen- 
ragynie ( cinq Pis:ils ) ; 5 .O Decngynie ( dix  Pistils),  

Decngynia , Decagynie. Nom con:posé .de deux 
mots grecs , Deca, dix , et Gnné , femnies , dix fem- 
mes. La Drcagynie forme le sixième Ordre de la De- 
cnndrie. 

Decandra Plnnta , Plante décancire, Q ~ i i  appartient 
à-la Décandrie, 

Decaphyllurn Perianrkiurn , Périanthe à dix feuillets. 

Decenzjda Corolla , Corolle à dix diviçions peu 
profondes. . 

DecemJidurn Perinnthium , Périanthe à dix segmens 
peu profonds. 

Dtcemloculnris C~psu la  , Capsule à dix loges. 

Decidua Corolla, Corolle caduque-rardivc. Dont les 
pJ-tdcs se détachent après la fécondation. 
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Dec id~~urn  Fclium , Feuille caditque - tardive. Qui 

tonibc à la fin de l'été. 

Decia'uurn Perirzrrthim , Périante caduc-tardif. 

,~cclinnrnrn - Folium , Fcui!lr repliée en dehors. 
Coinmc la carine d'un vaisseau. 

Declinnrns C l i l l i s ,  Tige se renvcrsant en arc. 

Cecompctira L 7 ~ 3 é ! / . r ,  .rd Pro!ifërn. Ombelle décorn'- 
posée ou prolifère. Se dit, lorsque d'une ombelle sim- 
ple , d'autres ombelles s'eikvent graduellenient. 

Dccorvposirurn Foliurn , Feiiille décomposée. D o n t  
le pétiole divisé iine seule fois, porte a chaque di- 
oision piiisiciirs folioles. 

Decornposifus Fios ,  Flciir siircoinpocé~. Se di t ,  lors- 
que parmi les flc~irs cori?posCec, rcnf~.rin&s dans un 
ctlice corxmun , se trouvent dts calirrs plus petits, 
communs à plusieurs eeurons. Sph4ranthe(.~phernnthus).' 

Decorric.rr~m Semcn , Semence i bcorce facile à se 
détac!?er. 

Dccortic~rz~rn P i h m  , Chapeau susccptible d'être 
pele. Se d i t ,  d'un Cliampipon recoiivci t d'une peau 
qu'on peut enlever plus ou moins facilement. 

.Decumbens Anrherrz , Anrhere inclinée. Lorsque par-. 
t & e  sur un pivot , elle s'incline. . 

Dccorribens 6 u i h  , Tige ioclinke. Dont  la tête 
Kaisse, et d o n t  In bdse recte pilis haute. 

Decurrtns ro l ium . Fciiilie Courante sur la tige. 
Don: la b.i-,c 52 pi olorige a t ec  saiiliz sur la tige o u  
sur les raiïlenu-c. 

Drcurrc~~r  Fct:'ciur, Fthiolc Coiiranr siir liis rameaux. 
Dont  les 'cBrfs s'itendent sur la tige ou  siir la 
branche. . 
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Decursive Plnuntrm _Folium, Feuille pinnie à folioles 

courantes sur le pétiole. 

Decurtatio , Décurtation. Voyez Coronis. 
i' 

Dccussara Folia , Feiiilles disposées en sautoir; 
Opposkes et disposées de telle sor te ,  qu'elles pa- 
roissent rangées siir quarïe rangs , au sommet des 
rameaux. 

Dejn i t i o  , Dtfinition. Euposition courte et précise 
des principales qualirks propres et distinctives d'une 
chose qu'o~i veut faire connoirre et  discerner de 
toute autre. 

Definirus. En Nombre détermine. - 

DcjZcxi Acl~le i  , Ai~ujllons coiirb& en f,iucille. . 
- 

Dejexil Rami. Rameaux cour l '  'es en arc. . ,. - .  . 
DzJenrrn Fo!inm, Feu i i !~  courbé: en arc. Don t  la 

~ o i i i t e  se recourbe en haut vers la tige. 

l $  
l Deftnrata Anthcm , Ant?:i.res ?3!o:ées. Qu i  ont  

lancé leur 2poi~ssière sbniinale. Cans les U t d i s  , 
1 les étamines a p r k  la fëcoridation , sont rerivcrséss 

sur les côtés de la corolle. 

Dcf3liatio seu b ~ l ~ y s u s  Foliornm , Ci:îite dcs feuilks. 
L'Opaque de la cl?ûre des Fcuiilrs yurie dans les [nt- 
nieï espèces , s e l ~ n  Ics c!:m;ics. Plusicurç accidens 
peuvenr I1acc&i2rer ; tek sont : m e  bruine, un froid 
subit ,  une gelke , ou clatis I'èté mZme une c h a h t '  
forte et contin~ie. La cliîire natiirtlle des feuillrs (les 
Arbres et des Arbrisseavx, a lieu , lorsque le bouton 
qii'elles ont nourri, a sa juste grosseur ou sa con- 
sistance. Dans les Arbres qu'on appelle toujours 
verts, parce qu'ils conservent lc~irs fcuilles pendant 
tout I'iliver , et plus long-reinps que les~autres ,  ln 



dile des feuilles se fzit ordinairement ati p~ in t empç )  
ipoqiie ou paroissent les nouvelles feuilles , ou si 
elles sul~sistcnt encore quelque temps , leur chûte 
n'est que difii:rée. 

- Debisce2tia. O n  entend par ce m o t ,  le temps où  
le fruit,  lorsqu'il est parvisrici 2 sa mat~irité , s'ouvre 
pour laisser échdpper les szrnsnceç. Le piricarpe o u  
fruit s'ouvre au sommet uans les Ceïaistes ( Ceras- 
t i k )  ; à la base dans les Troxar t s  ( Triglochin ) ; sur 
lés angles dans les Surelles ( O x a l i s )  ; par des pores 
latérriux dans les Campanules (Cnnpani l la)  ; Iiorizon-, 
tnlement ou en boite a savonnette dans les Mourons 
( Anaguli is)  , etc. ; par articulation dans quelques 
Liguminez:~cs. 

Dejcctio , Déjection. Philibert entend par ce m o t ,  
toute nlati6re liquide, plus ou mains épaisse, qui 
résulte - d'une sCcrkion opèrèe dans l'intkrieur de la 
plante, et qu'ii h i  serait nuisible de conserver. Voy. 
Intiodz~ction à 1'Eiudc d e  Ln Botariique. Tom. 2 .  p. 334; 

DeithozJcurrr F o l i m  , Fcuiilc DLroidc. Rliomboi- 
ilale à quatre  nnglcj , (!ont les latéreal~x sont plus 
rapprochés de Ia I~asc  que Ics autrcs. 

Dsmersarn filiim , Feuille Submergée. Ca&& çolis 
l'eau, et ne s'élevant jamais à sa surfxe.  Cornifle sub- 
mergé, ( Ceratophyllrir;~ subrnersurn). 

Dernonstrarionts Rotmica , Dtimonstrations de Plo. 
tanique. Ce mot qu'on peut regarder cornmc syno- 
nyme de Lcçons , s'applique aux ricliesseç vé>étalcs 
des Jardins de Botanique, qu'on apprend aür élbvrs 
P c o n ~ o f t r e  méthodiquenien;. O n  désigne aussi, sous 
le noin de D2rnonstrati~ns élhenraires d e  Botanique, 
un Ouvrage dont les dditions successives rkponclent 

la célébrité des Auteurs qui les ont publiées. 
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Dentofistrati~ncs Planrarurn , Démonstrations des 

Plantes. Nom d'une Dissertation des Arnénites Aca- 
dhiques  de Linné, destinée principalement à l'usage de 
ceux qui suivoicnt les cours du Jardin d'Upsal. Elle 
contient une liste des plantes Exotiques qu'on y cul- 
tivoit , qui se nionte à 1 4 ~ 0 .  C'est le premier exëm- 
ple de l'application des noms triviaux pour dresser 
des Catalogries , et c'est en m h e  temps une preuve 
de leur utilité. On y trouve iine ol~servation très- 
singulière. Plusieurs Plantes des contrkes méridionales 
de l'Europe donnErent des graines cette annCe (1 7 5  3), 
sans qu'on etil vu leur corolle. Plltsieurs plantes Alpines 
et  de Laponie y phirent de froid, quoique exposées à 
l a  même tempkrature, parce qu'elles n'y étoient point, 
comme dans leur pays natal , couvertes de neige, e t  
défcnd~ies ainsi des rigueurs de la saison. 

Dcndroïdes. Qui n des rnniifications semblables à 
celles d'un ûrbre. 6 ~ p > i u r n  Dzndrafa'ts , L. 

Densa Folin , Feuilles denses. Rapprochées paçe 
contre paçe. Porrn;agcron dcrisurn , L. 

4 
Dentnta Rodix , Racine dentSe. Composée d'une 

suite de nœuds en forme de collier. 

Dentato-sinuarrrm Folilun , Feuille dent& et échan- 
crée à la m q e  par des sinuosirCs asscz profondes. 

Dcntafzm Fdium , Feuille dentée. Dont les dbcou- 
pures de la marge sont perpendiculaires , et laissent 
un intervalle entr'elles. 

Dcniarzrrn Peri.znthium , Périanthe clcnté. Garni de 
dents sur les bords. 

Denratum innpn!Irtr Folium , Feuille dentée inéga- 
lement. Dont les dents sotit ii~tgules en grandeur. 

Dcntntirm riup':'ct:!o Folium , Feuille doublement-den- 
i&. Dont chaque dent est elle-mêine dentée. 



Dcnrnrnrn a~utè FoFo!i:rin , FeuiIle dentée à dents 
aiguës. 

Dentarurn obtrrd Tolium , Feuillc dentée à dents 
obtuses. 

Dzntlculurrnr~r Folium, Feuille clentc1i.e à dents; 

D c n u d ~ t u s  Cadis, Tige nue,  ou degarnie de feuilles. 

- ~Dcorshnz fexns  Ca:rlis, Tige courbée en bas. 

B~?endens  Foliurn , Feuille rabattue. Q ~ i i  tombe 
tout-&fair. 

Dependcns Sornnu~.  Se dit, des feuilles rabattues pen- 
dant le sommeil. 

Dcprris:/m rdiurn , Feuille déprimée. Plus épaisse 
si:: les bord: ~ U C  sur le disque. 

Descripfio Plmrarum , Description des Plantes. Avec 
l a  parole seule,  peindre 1 l'imagination une P'ante 
que l'on ne voit pas  ;,approprier si bien les termes 
qu'aucun ne fisse équivoque ; n'omettre aucune des 
partics de la Pl iiite ; lcs urésentcr avec ordre; r6unir 
la briéveté i la clarri. : th 1.; sont les c w i ~ t 2 r z s  cl'iine 
bon112 Dcscriprion. Voici cornnient L i ~ n :  ç'eupri~ie à 
c:: suj :c , d.iiis sa Ph)'losophis Bota:ziquc. 

1.0 Une bonne Dis;-iption doit peindre , avec nii- 

tant de pr&cision que ds: laconisn:~ , et dans les s d r  
termes de l'art, s'il est possible , les diverses parties 
Qe la Plante, consid-?Ces salis le rapport du Nombre ,  
de la Figure , de la Proportion et de la Sitzntion.  
, . 2.O L'prdre dans lequel les parties de la Plante se 
d ~ r e l o p p c n t ,  est celui dans !equel elles doivent être 
dCcrites. - Une Description q ~ i  comn~enceroit par les vri!les, 
de là passeroir a m  pédoncules, puis aux gkmde~ , sini: 

feuilles , à la tige , et qui finiroit par les pétioles, 
sevoit complètement ridicule. , 



.La nature veut qiie l'on commence par la racine; 
que de la racine on passe à la tige ; de celle-ci aux 
pétioles et auq fleurs. 

3." La Descripion de chaque partie doit occuper 
un paragrap!ie séparé. La principale partie doit être 
écrite en lettres majuscules ; les parries des parties 
en lettres moindres ; mais toujours différentes du ca- 
ractère ordinaire. 

II n'y a pas jusqii'à la ponctuation, sur laqueile l e  
Professeur d'Upsal n'insiste avec une scr~ipu!~üse 

"es sont exactitude. On peut meme dire que ses Ouvra, 
des modèles de Typographie. 

4." Enfin , une bonne Description ne doit ktre ni 
trop courte , ni trop longue. Elle est trop courte, 
lorsqu'on omet soit de caracti-rlser quelques-uns des 
artributs essentiels d'une partie , soit de parler de 
q~ielques autres parties qgi ,  q~ioique plus petites o u  
en apparence moins importantes, sont néanmoins 
essentielles à la Plante que l'on décrit, telles que 
les Stipules , les Bractées , les Glandes , les Poi l s ,  e t  
autres semblables. 

Elle est trop longue, quand on y parle de la cou- 
leur verte des parties qui sont cornmunénient de cette 
couleur ; lorsqu'on y donne des mesures exactes des 
parties dont la grandeur varie nécessairement sui- 
vant le s o l ,  le climat, la saison , les accidens de la 
végétation , etc. Elle est insupportable, quand elle 
est en style oratoire. 

Dessicutio Plantarz~m, Dessication des Plantes. Dans 
notre Mémoire sur la Dcssicntion des Pluntes , im- 
primé la suite de notre Zzbl-au des Systémcs Gc Pota- 
nique,  nous avons fait connaître l'utilité d'iinc hclle 
Dessication , aiissi a ~ r b b l e  au coup d'cil qu'utile à 
la conservation des Nerhiers. Pour ne pas répéter 
s e  que nous avons déjà d i t ,  nous prisenterons scu- 



I IO D E S  
lement ici l'analyse de ce ~Ffr'rnoit.e, auquel nous ren- 
voyons ceux qui desircnt de plus grands détails. 

Les procédés que nous avons employés pour con- 
server aux Plantes leurs couleurs naturelles , sont:  

1.0 D e  plonger dans Peau bouillante, ou de passer 
au fer cliaud , les Liliacées et les Orchidées. 

2 . O  D e  laisser tremper pendant quelques heures, 
dans Feau de vie ou dans l'esprit de vin ( d l c h o o l )  , 
les .Plantes grasses, telles que les Sedum, Senzpervioum , 
Crussula, etc. qui conservent alors leurs couleurs et  
leurs feuilles.'On peut aussi les écorcher. ou  battre 
légèrement les feuilles et  les tiges avec un pilon de 
verre,  pour en exprimer le suc et  en hàter la Dzs- 

a ~icat ion.  
3." D e  faire séclter au soleil, ou au grand air ,  les 

Plantes dont les feuilles noircissent ou jaunissent par 
la Dessication. Nous en avons présenté la liste à la 
la iin de notre Mémoire. 

4.O D e  dépouiller les Plantes ligneuses de leur 
bois , q u i  devient superflu et très - embarrassant 
dans les Herbiers. Ces Plûntes cliniiniiées de voliime , 
peuvent être placées avec avantage clans les collec- 
tions, et  elles r ~ c o r n p e m ~ n t  , par une longue et rare 
possession , le Botaniste dont la main industrieuse ' 

les dépouille. 
(; .O De paççer à l'essence de téïibentliine les échan- 

tillons des Arbres Amentacées, des Chnrdon~ , Çentau- 
rées, etc. , pour les préçerver des insectes. 

6." D e  choisir , pour dessécher les Plantes , de 
vieux livres in-folio , dont le papier uni et  aluné ne 
s'imprime point comme le papier g i s  qui est rabo- 
teuu , sur les feuilles , et  qui par l'alun dont il est 
sature, conserve aux Plantes l'éclat et la fraîcheur de 
leurs fleurs et de leurs feuilles. 

7." De les laisser flktrir pendant environ vingt- 
quatre heures entre queiques feuilles de papier fin 



et aluné ; de ne les presser que gradiiellement , et 
toujotirs trh-1C;èrmcnt dans les premiers riiornens 
de leur De~sic~rtion. 

8.O D'aplatir avec un piion de verre les racines 
et les tiges, afin de diminuer leur épaisseur. Mais ce 
dernier procédi. qui conserve le papier et les Plantes, 
ne doit ètrr employé que pour celles dont la forme 
de la tige ne détermine point le caractère spécifique. 

9 . O  D'isoler entre deux planches de sapin les Plantes 
qii'on souinet à la pression , afin que leur iiiimidité 
ne puisse paç se communiquer à celles qui seroient 
placées dessiis ou deisous. 

Voilà, en abrégé, le détail des expiriences et des 
procédés qui nous ont paifaitement réussi pour deç- 
sécher nos Plantes. Un Naturaliste digne de foi, nous 
ayant assuri. qii'un jardinier de Valence en Espagne 
avoit trouvé le moyen de dessécher parfaitement les 
I'lantes , en les mettant entre deux couches cle coton 
cardé, (Expérience que nous n'avons pas suivie pour 
en certifier la rèiissitc constante), nous nous empreç- 
sons d'indiquer au Public ce nouveau procédé , qui 
seroit infiniment avantageux pour pouvoir nous pro- 
curer ,  en Europe, les échantilloiis des Plantes dcs 
autres parties du Monde, qui ne nous parviennent 
jamais desséchées avec leurs couleurs naturelles. 

NOUS terminerons cet article p l r  une observation 
qui ne  s'accorde pas avec ce qu'on a écrit sur la 
manière de dessicher les Plantes. Quelques l3c;t.a- 
nistes recommandent de ne point cueillir ies Plantes 
le matin avec la rosée,  ou  le soir à i'humidité, ou 
le jour durant la pluie, parce que ,  selon eux,  elles 
ne se  conservent point. Ils disent qu'il faut clloisir 
un temps sec,  et rnSine dans ce teiilps-la , le mo- 
ment le plus sec et le plus cha~id de la j0uïni.e , qui 
est en été entre onze hmres du matin et cinq oii 
s i r  heures du soir ; encore alors , si l'on y trouve la 
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'moindre humidité , faut-il les laisser : car infallible: 
ment elles ne se conserveront pas. 

L'expérience nous a convdincu que ce raisonnement 
n'est pas toujours juste ; car nous avons ciieilli avec la 
rosée et m&me avec Id piuie , des 1'lant;s qui ont parfai- 
tement conserve leurs coulciirs dans la Dessication, et  
telle Plante que nous avions ramassée avec un temps 
très-sec , a noirci. Qu'on cueille I'Orobus niger , L. 
avec un tenipç très-sec , il noircira, i moins qu'on 
n e  le passe au f-r chaud. Qu'on dessèche le Lnrhyrm 
"annuus, L. crieilli avec la rosée ou la pluie, il con- 
servera parfaitement sa couleur. Ainsi , nous pcn- 
sons que cette observation, qu'on peut appliquer à iin 
grand nombre de Plantes, détruit en pariic i'objection 
proposée au commencement de cet -article. 

Il est des Botanistes qui ,  en blânnnt leurs col- 
Egues sur la manière de Dessécher les Plantes , et  de 
les aplatir pour les conserver dans les Herbiers , 
proposent l'expédient suivant : C'est de placer chaque 
Plante dans un pot ,  dans leqiiel on verse peu à peu 
du sablon fin , jusquY ce que la plante y soit en- 
sevelie. O n  met ces ;>ors a u  four,  ou on les expose 
au  grand soleil. Lorsqu'on j~ig,e que la Plante est 
parfaitement desséchée , on renverse peu ri peu le 
sablon du pot ,  et  on en retire la Plante. On conr;oit 
que par CC proctd6, ( l i e d  plus ancien que ces Bo- 
tanistes) les Plantes conservent leur port , leur couL 
leur et  precque leur fraicheiir , et qu'on peut I'ap- 
pliquer à un petit nombre de Plantes rares et  curieuses 
qu'on voiidroit conserver; mais pour s'en servir g6- 
néralement , on sent ,  qu'outre l'énormiti: des pots 
propres à contenir certaines Piantes , il faudroit Ià 
vie de dix hommes pour compléter un pareil Her- 
bier , des armoires et des cages de verre à l'infini ; 
et  un local trSs-vaste pour le ranger. Il fiiut donc 
revenir a la Méthode ordinaire de dessécher 1esPlant-c~. 

Dercrrninntics 



a r c  
, 'Determinario Foliorunt , Situation cles Fetiilles. C e  
mot  se prend, non de la forme des feuilles, mais 

I 
du lieu qu'elles occupent sur la Plante , de leur 
insertion, et de leur direction ou  exparrsion. 

Dextrorsdm volubilis Cirrhus, Vrille roulée de droite 
à gauche. 

I Di, Deux. Ce mot devant un autre mot ,  en double 
la signification. 

~ i a d e G h i a ,  Diadelphie. Noni compos.4 de deux 
mots grecs, D i s ,  deux , et Aa'efPhos, frère, deux jr2rrs. 

-La  Diadelplrie est la drx-septième Classe du Sy~ tême  
Sexuel. Elle renferme les Plantes dont les Fleurs mo-- 
noclines ou hermaphrodites ont leurs étamines réu- 
nies par les filamens en deux corps. Elle se divise 
en quatre Ordres , fondés sur le nombre des étü- 
mines , savoir : 1.O Penrandrie ( cinq Étamines ) ; 
2.' Hexandrie ( s i x  ~ t s r n i n e s  ) ; 3 . O  Octandrie (huit 
Etamines ) ; 4 .O  Decantlrie ( d i x  g tamin t s  ). Clet;e 
Classe renferme les vraies Lf,r~rnineuses ou  Papillonna- 
d e s ,  qui forment le trente-deuxitme Ordre naturel 
de Linné. 

I 
DindeZphicn Planta, Plante Diadelphique. Qui  ap- 

1 
I partient à la Diadelphie. 

D i a n d r i a ,  Diandrie. Nom coiilposé de deux mots 
grecs, D i s ,  deux, et A&, mafi , Yeux maris. Ln Dian- 
drie est la seconde Classe du Systême Sexuel. Elle ren- 
ferme les Plantes dont les Fleiirs monoclines ou 
hermaphrodites , ont deux étamines. E!le se divise 
en trois Ordres , fondés sur le nombre des pistils , 
savoir : 1." M o n o p n i e  ( un Pist i l  ) ; 2 . O  Digynie 
( deux P i s t i l s )  7 .O Trigynie ( trois Pis t i l s  ), 

Dichotornus Caulis , Tiqe dichotome o u  à bras oa-  
verts. Toujours cl-ivisbe et sous - divis& en deux 
parties. 
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Dichototnia. Point de la division et  sous -division 
de la tige en  deux parties. 

Diclini Flores , Fleurs Diclines. Qui on t  les organes 
inâlès skparés des organes Îeiiielles sur le même i f i -  

dividu , et alors on les appelle Monoïques; ou sur 
deux in$ividus , et on les nomme Dio+ues; ou sur 
plusieurs individus , et dans ce cas on les appellé 
Po9;nrn;:s. Opposks  à Fleurs Ilhnuclines. 

~ i c i c c a  hSrpsu.la ;Capsule à deux Coques. 

~ i i o t ~ l r ~ ~ o n e s  , Dicotyledones. Plantes dont la se-. 
niencc se sépare, en germant, en deux cotyledons ou  
en deux feiii!les chinales.  Le plus grand nombre d c s  
Plantes sont Dicofyledoi;es : il y a peu cle Morzocoty- 
ledones , et encore moins d'dcotyledones. O n  n'admet 
ordinairement que ces trois divisions; mais quelques 
Auteurs ont admis des Polycotyledones. , 

Dr'dyrna C;lpsrrl= ,'Capsule Didyme. On 'entend par 
le mot Didyme,  le rapprochement de deux organzs 
qu i  ont  une insertion ou une origine commune. 

Dia'yrnn Semina, Semences Didymes. Adossées deux 
à deux. 

D i d y m e  Anthere , Anthères Didymes. Compos6cr; c'e 
deux globes distincts adossés l'un à l'autre, ou q ~ i i  
p'ont qu'un nGme, point d'iilsertion , comme dans les 
P/lzrcuriellès ( ~~fercuriillis ). 

Didjjnanzi,~ ,Didparnie.  Nom coniposè de deux mots 
grecs, D i s  cle~tx, ét Dynarnis puissance, deux Puissancrr. 
La Didynamie est la quatorziènie Classe du Systêmt: 
Sexuel. Elle renferme les Plantcs dont les Fleurs no- 
noclines ou hermaphrodites ont quatre étamines, deux 
grandes et deux petites. LES Ordres de cette Classe 
ne pouvant se tirer comme ceux des Classes préch- 



,dentes du nombre des pisrils , 'puisqu9il n'eii existe 
qu'unseuI dans.les Plantes qui constituent la Didy- 
narnie, Linné le: a pris d u  nombre des semences nues 
( Gyrnnospermi'z ) , ou couvertes (A:vgiospermia).  

Didynamicd P l a n t a ,  Plante Didynamique, Q u i  ap- 
partient à la Didynamie. 

Diforrnia Fo!ia*, Féuilles h)i!F&&s. Q u i  varient 
.dans leur forme sur la  mêm; plnnte. Queiqiies Plantes 
aquatiques prksentent cette diffirence o u  difformité de 
Feuilles. La Renoncule aquatique ( Rnnirnculus q u a -  
d i s ,  L . ) ,  a les Feuilles p1one;ées sous i'eau , Capillaires, 
e t  celles qui sont hors de i'eau , eR Ronddche. Dans 
.le Phellandre aquatique ( I;hcll,zndrirm nquaricur,z , t..) 
les feuilles radicales diffkent des fiuilles caulinaifcJ 
o u  de la tige. 

D $ i r m i s  Corolla , Corolle Diffcrnie. Dont  les par- 
ties du limbe n'ont point de rapports de figure, de 
proportion,  ni de grandeur, comme celles des Mir- 
.fliers ( Antirrhinam ). 
- 

Di&~sa Paniculn , Panicule $talée. Dont  les pè- 
doncules partiels s'éczrtent à angle ouvert ou drait ,  
du pédoncvle général. 

; -Diffurrrs 'Caulis , Tige à rameaux '&talés, Dont  les 
rariitaux:s'èloignent de la tige verticale, 3 angle droit 
o ~ i  presque.droit. . ' , .. 

Bigi ta tum FbiilIrn , Êeiiifle Dj~ i t ée .  Composée de 
'plusieurs fo!ioleç , tlisp&ns à ' :'e~trémité d'un p i -  
ticle commun , ,A peu prPs comme les doigts de la 
main. Le Marronnici' ( ,Zscrdus).  

*nu Plam=, Plante Diryne. Qul a deux pistils. 

D i g y n i a ,  ;Di$ynie. Nom composé de deus  mots 

grecs , Dis, tlziix , et Gu& , femnie , d u x  /irnmes. La 



Digynie constitue le second Ordre dans les treize 
premières Classes du Systême sexuel. 

Dikatata Corolla , Corolle Dilatée , ou très-évasée. 

Dilutè carncus Flos , Fleur tirant sur le rose clair. 

Dilut2 ptlrpureus Flos , Fleur tirant sur le pourpre. 

Dilutè Yirtscens , Qui tire siIr le vert clair, 

Dimidiata Spatha. Se dit, du Spathe enveloppant la 
fructification par le cÔtC intérieur. 

Dimidiarum Capitulum, Tète arrondie d'un côté et 
aplatie cle l'aiitre. 

dirnidiatum lnvolucellurn , Demi-Collerette. Tournée 
du côté extérieur de l'ombelle. 

Dioëcia , Dioécie. Nom composé de deux mots 
grecs, D i s ,  deux , et Oikesis, maison, deux maisons. 
La Dioécic est la vingt-deuxième classe du Système 
Sexuel. Elle renferme les Plantes Diclines uni- 
sexuelles, dont les fleurs ont les organes sexuels sé- 
parés sur deux individus différens. Elle se divise en 
quinze Ordres , dont les douze premiers sont fondés 
sur le nombre des etamines, et les trois derniers sur 
la connexion des étamines en un corps par leurs fila- 
mens ( Monidelphie) , par leurs anthères (Syngenrsie) 
e t  par le~ir adhérence au pistil ( Gynandrie). . . 

Dans cette Classe, et dans la Monoécie où la Gynan- 
drie se trouve ramenèe , et dont elle ,forme le der- 
nier Ordre, on a demandé comment il pouvoit y 
avoir Gynandrie,  puisque les étamines sont séparées 
du pistil ? Le Professeur Gouan a satisfait pleinement 
iI cette objection , en prouvant, dans sa réponse a 
l'abbé Roqier :' que tc le centre du réceptacle étant 
essentiellement destiné au pistil , si ce centre , dans 
l'absence même du pistil , est occupé par l'étamine, 
elle doit être regardée çomrne déplacée, et formant 
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m e  vraie Gynandrie ; qu'ellebst sensée attachée au 
pistil , dès qu'elle est insérée au lieu qu'il occupe- 
roit , s'il existoir. 7, 

Diolca,;  Planta , Plante Dioïque. Dont les fleurs 
mâles sont portéeç sur un individu , et les fleurs 
femelles sur un autre, dans la même espèce. 

D i p e t d a  Corolla , Corolles à deux pétales. 

D i p h y l h  h 0 h C r ~ m  , Collerette à deux feuillets. 

DiphyIIus cal*, Calice à deux feuillets. 

Diphyllus Pédunculus, Pédoncule portant deux feuilles 
ou folioles. 

Directio Foliorum , Direction des feuifles. Manière 
dont elles s'étendent depuis leur base jusqu'au sommet. 

Discoi:dei Flores, Fleurs Discoïdes. Qui n'ont que le 
disque, et auxquelles semble manquer le rayon. 

D i s c m  FIoris , Disque de la Fleur. Dans les Gonz- 
posées Radiées , le Uisqrre est la partie intermédiaire, 
garnie de fleurons plus petits , reguliers. 

Discus Folii , Disque de la Feuille. Se dit , de Ia 
partie centrale de la feuille , sans avoir égard a la 
circonférence. 

Discolor,  de Couleur différente. Sc dit, d'une partie 
de la Plante de couleur différente des autres parties. Ce 
mot s'applique plus communément aux fleurs rndie'es , 
dont le rayon est blanc et le disque jaune. Opposé 
a Concolor. 

Discolores Pagina Foliorum , Pages des Feuilles de 
couleurs différenres. L'Amaranthe à trois couleurs 
( Amaranthus tricolor , L, ). 

Disperrna Bacca , Baie à deux Semences. Ses com- 
posés sont : Tri-retro poly-sperrna , à trois , quatre, 
cru plusieurs scmences. 

23 3 
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D i ~ p o ~ i t i o  , D:sposition. Manièïe dont certaines 

parties soiit dispodes entr'elles ou rassemblées. Ce 
inot d & i p e  I'ordrc ou l'arrangement des fleurs  SU^ 

Irs tiges et les ranicaux. II peut également s'appli- 
qiier a l'arrangement nGthociique des Plantes don t  
il ne siiffit pas, comme i'obscrve Liiirié, d'avoir égard 
au nombre et a la forme des parties qui les com- 
pmeiit , niais dont il faut encore s'attacher à saisir 
la clisposition. 

Dissectum Folium , Feuille Dissèqiiée. Découpée ou 
divisée jusqii'i la base. 

Disserninati Flores, Fleurs parsemées ÇA et Ih. Sans 
crdie sur la tige, et qui ne sont ni alternes, ni en 
anneaux , ni axillaires. 

Disscpirnentzlm , Cloison. Siparation membraneuse 
qui divise intérieurement le friiit èn  pliisieurs loges. 
La  Cloison est parallttle (Puralklunr ) ; contraire ou 
opposée ( Contrarium ). 

Distans Verticillus , Fleurs à anneaux éloignés les 
iins des autres. Opposé à fleurs à anneaux rappro- 
chés. 

Distans Corolia , Corolle Distante. Lorsqu'un germe 
se trouve interposé entre la c o i d l e  et le fond du 
calice. Pans le Jalap ( Mirabilis). 

Distica Fof ia ,  Feuilles Distiques ou en éventail. 
Dirigées sur les deux côtés des rameaux , comme dans  
le Sapin et l'If: 

Distica Spica , gpi en dventail. Don t  les Fleurs 
sont disposbes des deux c;>tOs. Ses composés sont:  
Erra-h'cxastice, sur qiiatre ou  six cûtés. 

Distichus G d i s , T i g e  Z Rameaux en éventail. D o n t  
les rameaux sont d i s i o s ~ s  iiorizontalement e t  nom 
pas en sautoir. 
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Distirme Ancherce , Anthères Distinctes. Q u i  ne  

sont pas réunies en tr'elles. 

Di~~rnr '  Flores, Fleurs Diiirries. Ce  mot Diurne a deux 
significations. Il s'applique aux fleurs q u i  épanouissent 
leurs corolles pendant le jour et les ferment la nuit, 
pour les distinguer de celles qui les onvrent au déclin 
du jour , et  les ferment le matin. I l  désigne aussi 
les Plantes qui ne durent qu'un jour, et qu'on nomme 
gphéméres, Fugaces. 

Divaricarn Panic&,iPanicule étalée. Don t  les pédi- 
cules s'écartent du pédoncule gknéral , a angle droit 
ou obtus. 

Divaricari R a m i ,  Rameaux étalés. Sortant du tronc, 
à angles obtus. 

Divergens Sornnus. Se dit , des Feuilles divergentes - 
pendant le soinmeii. 

Dlverçenres R m i  , Phn:eriux divergens. Qui partent 
à angle droit , du tronc. 

Dodeta vel Duodecim, Douze. Ce  mot mis devant 
un adjectif, multiplie sa valeur par douze. 

ûodeca;yna Planta , Plante à douze pistils. Les 
Joubarbes (Sempervivum ). 

Dodecagpia , Dodécagynie. Mon; compocé de d e u ~  
mots grecs , Oodeka , douze, et Guné , femme, d o q e  

fimrnes. La Dode'c2;ynie forme le cinqui&ne Ordre de 
la Dade'candrie. Elle comprend les Plantes qui ont  
douze pistils. 

Dodecandria , Dodécandrie. Nom coinposé de deux 
mots grecs , Dodeka,  douze , et Anir  , mari , douce 
maris. La Dodécundrie est In o n z i h e  clasçe d u  Systéme 
Sexuel. Elle renferme les Plantes dont les flcurs rnono- 
c!ines ou hermaphrodites ont depiiis douze jusqu'a 
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vingt étamines. Elle se divise en sept Ordres , fondés 
sur le nombre des pistils , savoir : 1.O Monogynie 
(un Pis t i l )  ; 2." Digynie ( deux Pistils ) ; ?.O Tri- 
gynie ( t ro i s  Pistils) ; 4.O Tetragynie (quatre P i s t i l s ) ;  
5.O Pentagynie ( cinq Pistils) ; 6 .O Dodecagynie (douce 
Pisr i ls )  ; 7.' Polygynie (plusieurs Pistils ). 

Bodccaphyllurn Perianthium , Périanthe à douze 
feuillets. 

Dodrms  , Empan. Mesure qui comprend depuis 
I'extrémité du pouce jusqu'à celle du petit doigt, dans 
Ieur plus grande distance. l 

Dokbriforme Foliurn, Feuille en Doloire.Comprimée, 
b0ssui.e extérieurement , terminée en pointe aiguë , 
arrondie à la base. La feuille en doloire a été ainsi 
nommée, à raison de sa reçst.mblance avec une Doloire, 
instrument dont se servent les tonneliers. Mésem- 
bryanthèrne à feuille en doloire ( Mesernbryanrhenzurn 
dolabriforrne , L. ) 

Dorsalis Arista , Arête Dorsale. Qu i  naît du côté 
estérieur de la balle, entre la base et la pointe. Dans l 

les Panics (Panicum). 

Dorsifira! Plantai. On désigne sous ce nom , les 
Plantes telles que certaines Fougères, qui portent sur 
le dos des feuilles, les parties de la fructification. 

Drupa , Drupe,  Brou ou  fruit à noyau. Pèricarpe 
comme farci par une humeur épaissie .au succulente 
entre l'épiderme et le noyau. C'est un péricarpe sans 
battans. Il est S i c ,  c'est-à-dire non succulent, dans 
1'Aniendier ( Amygdabs ) ; ou Siwutent , c'est-à-dire 
aqueux , dans le Prunier ( Prunus). 

Dubia Plantre, Plantes Douteuses. On appelle ainsi 
les Plantes qu'il est difficile de pouvoir ramener à un 
Ordre naturel , et qui forment un Appendix dans les 
méthodes naturelles. 
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D ~ r ~ t u s  Excretorii , Conduits excréteurs. O n  regarde 

comme des Conduits Excréteurs , certains corps glan- 
duleux de différentes formes, que i'on rencontre sut' 
plusieurs parties des Plantes. 

Dulcamara , Douce - Amère. Nom d'une Disserta- 
tion des Aménités Académiques de Linné, dans laquelle 
il donne la description de cette Plante, et  en  indique 
les propriétés. 

Dulcis , Doux. D'une saveur douce. 

Dumosm Planta,  Plantes buissonnières OU des buis- 
I sons. Qui  forment des haies , des buissons. Telles 

sont les Nerpruns ( Rhamnur ) ; le Houx ( Ilex aqui- 
foliurn , L. ) ; le Fusain ( Evonymus Europreus , L. ) ; 
le Sureau ( Sambucus nigra , L. ) ; etc. 

Duodecimfida Corolla , Corolle à douze divisions 
peu profondes. 

Duplex Perianrhium , Périanthe double. Lorsque le 
I calice est double, on distingue et on compte le nombre 

des segmens ou des feuillets , du calice extérieur e t  - 

du calice intérieur. Dans les Mauves, le calice exté- - 
rieur est à trois feuillets , et l'intérieur à un seul 
feuillet. 

Duplicaro Grenarum Folium , Feuille doublement cré-' 
nelée. Dont les crénelures sont elles-mêmes crénclees. 

Duplicaro Pinnaturn Folium , Feuille doublement 
pinnée. Dont les folioles sont elles-m&nies pinnées. 

Duplicato Serrarurn Folium , Feuille doublement den- 
tée à dents de scie. D6nt.les dents sont elles-mêmes 
dentelées. 

Dql icaro  Ternatirm Foliutn, Feuille deux fois ternée. 
Dont  le pétiole commun se divise en trois pétioles, 
qui portent clincun trois folioles. 



Dr1plices9lores, Fleurs Doubles. Celles qui , par là 
surabondance des sucs qui y ont afflué par la culture , 
se trouvent avoir plus de pétales qci'elles n'en on t  
dans leur état naturel. Ce changement ne se fait 
qu'aux dfpeas des étamines. 

Duratio Foliorum , Durée des Feuilles. Temps qui 
s'4coule depuis le développement des feuilles jusqu'a 
leur iliîite. 

Durario'Pl~ntarum, Durée des Plantes. Espace qui 
s'&coule entre la vie et la mort des Végétaux. Il est 
&s Rantes , qui  naissent et périssent avec leurs tiges , 
dans t'année q~!i les a vu naître ; on les nomme 
Avnurlles : Ic P ,~vot  (Papaver). D'autres, qui subsistent 
deux ans avec Icrirs tiçes; on les nomme Bisannuelles: 
32 Pariic à pllr~iziirs épis ( Panicirm poZystachinm ). 
QueIques autrcs , qui subsistent plusieurs années par 
leurs racines, quoique leurs tiges périssent tous les 
ans : on les appelle Vivaces. Enfin, il est des Végé- 
taux qu'on appelle ÉPhimères, Fugaces , Diurnes, parcc 
quz Ie même jour q u i  les voit naître , les voit égale- 
ment mourir. Le Nosioc ( T;emclla nostoc , L. ) 
[Voyez E c n s  Plrtnlarr~nr 1. 

La D~rrée d'une Plantc sst ordinairement exprimée 
par un des quatre signes suivans : 

O Annuelle. 
3 Bisannuelle. 

V iwce .  
pi Ligneuse. 




